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Résumé de la statistique sur la protection de l'enfance pour l'année 1934. 

Suivant la loi spéciale pour la protection de l'enfance de l'année 1924 la charge 
de la société en ce qui concerne la protection de l'enfance a été confiée, à partir 
de 1926, à un organe communal spécial: le Conseil pour la protection de l'enfance. 
Tous les trois ans, ces Conseils ont à rendre compte au Bureau Central de Statistique 
de leur activité. Le rapport suivant est le troisième; le premier rapport se réfère à 
l'année 1928. Les comptes rendus contiennent des données individuelles, mais les 
quatre plus grandes villes ont dressé elles-mêmes des résumés statistiques d'après un 
formulaire spécial. 

Le nombre des asiles d'enfants était de 342 ayant 7 220 places. Les internats 
ainsi que les institutions d'imbécilles, d'aveugles et de sourds-muets et les hôpitaux 
d'enfants n'y sont pas compris. Les établissements qui ne reçoivent des enfants que 
pendant certaines heures du jour (crèches etc.) ne sont pas compris non plus dans 
ces chiffres. Certains des établissements ont un but spécial. Il existait ainsi 53 maisons 
à 1 183 places pour les enfants de bonne santé issus de familles tuberculeuses et 46 
maisons à 827 places pour les nourissons. Une grande partie des asiles (162 à 3 680 
places) avait pour but d'offrir une garde plus ou moins temporaire (»asiles provisoires>), 
tandis que 118 établissements à 2 226 places donnaient des soins permanents et 62 
établissements à 1 314 places offraient des soins et permanents et temporaires. Il 
existait en outre 3S maisons d'éducation protectrice (pour des enfants indisciplinés) 
ayant 1 542 places, dont 22 aux élèves mâles et 16 aux jeunes filles. Les maisons 
d'éducation protectrice, en général, sont dirigées par les Conseils Généraux. 

A partir de 1931, la fondation d'un asile d'enfants ou d'une maison d'accouche
ment doit être accordée par les autorités. 

Les Conseils pour la protection de l'enfance doivent prendre soin des enfants, en 
payant leur éducation »protectrice» ou éducation »sociale», et assumer la surveillance 
des enfants qui sont mis en pension, par des particuliers ou par d'autres Conseils, 
dans leur rayon d'activité. La dernière catégorie comprend, suivant la loi actuelle, 
également les enfants qui vivent chez leurs grands-parents. Cependant, les enfants 
soignés chez les particuliers sans indemnité pour la garde, n'y sont pas compris géné
ralement. 

»L'éducation protectrice» est donnée aux enfants indisciplinés, moralement aban
donnés ou mal soignés jusqu'à l'âge de 18 ou, dans certains cas, de 21 ans (à partir 
de 1935 même jusqu'à 23 ans) et peut avoir lieu contre la volonté des parents. Le 
nombre total des enfants en question était de 6 151, dont 1 837 ou 30 % illégitimes. 
Sur 10 jeunes filles il y avait à la moyenne 14 garçons. Le nombre des enfants 
nés 1927 ou précédemment était de 5 379. Pour éviter l'éducation protectrice, le 
Conseil peut avoir recours à réprimandes, surveillance et à d'autres »mesures préven
tives», ce qui se faisait dans 2 421 cas sur 2 154 enfants, dont 299 ou 14 % illégitimes. 
Sur 10 jeunes filles venaient ici 25 garçons. 1 843 de ces enfants étaient nés avant 
1928. Avant leur sortie définitive, les enfants recevant de l'éducation protectrice sont 
souvent rendus à sa famille à l'épreuve ou placés en apprentissage. Quant aux élèves 
des maisons d'éducation protectrice, ces mesures sont de règle. 

La plupart des enfants soignés au-dessous de 16 ans reçoivent de »l'éducation so
ciale», ce qui ne peut pas être appliqué sans le consentement des parents à moins 
qu'ils n'aient abandonné l'enfant. Le nombre d'enfants était de 36 874. La cause 
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de l'intervention était en général la misère de la famille ou l'abandon de l'enfant et, 
moins souvent, la maladie qui exige des soins spéciaux. Quelques cas qui devaient 
plus exactement se rapporter à cette catégorie furent traités par l'Assistance Publique, 
qui s'en était occupée auparavant, et ne sont donc pas compris dans ces chiffres. 
Parmi les enfants recevant l'éducation sociale, il n'y avait pas moins de 21 665 ou 
59 % illégitimes. Sur 10 jeunes filles ne venaient que 12 garçons environ. 25 123 
enfants étaient nés en 1927 ou précédemment. 

La plus grande partie des enfants soignés (éducation protectrice et sociale) était 
placée dans les familles, soit 31 917. Dans les asiles étaient soignés 5 716, dans 
les maisons d'éducation protectrice 1 799 et dans d'autres établissements 5 198 (surtout 
hôpitaux et institutions d'imbécilles, etc.). C'est le sens de la loi de trouver une 
famille pour le plus grand nombre possible. Quelques enfants sont compris dans plus 
d'une de ces catégories. 

Les communes payaient pour les enfants en pension une somme totale de 
11 5714-17 cour. On payait en moyenne 21 couronnes par mois pour les enfauts 
dans les familles, 30—32 couronnes pour les enfants dans les asiles, 75 couronnes 
pour les enfants dans les maisons d'éducation protectrice et 36—37 couronnes pour 
les enfants dans les autres établissements. Les communes sont indemnisées par l'Etat 
et par les Conseils Généraux pour une partie de leurs frais de ce genre. Parmi les 
enfants il y en avait 8 140 admis pendant l'année. 

Sous la surveillance se trouvaient 32 313 enfants mis en pension, dont la plupart 
avait été déclarée aux Conseils par les parents d'adoption et par les asiles d enfants 
dans leurs communes respectives. La déclaration de cette catégorie n'est pas encore 
tout-à-fait complète. Il faut remarquer que plusieurs enfants soignées par les Conseils 
y sont également compris. Il convient de mentionner que la surveillance des Conseils 
n'a pour l'objet que des enfants domiciliés dans la commune, mais l'éducation pro
tectrice et sociale tous les enfants confiés au Conseil, quel que soit leur domicile. 
La plus grande partie ou 73 % des enfants surveillés étaient illégitimes. Dans les 
familles étaient soignés 26 990 et le reste dans les asiles. D'autres établissements, 
n'étant pas obligés à déclarer, ne viennent pas en question. Il existe également des 
indications quant à la compensation accordée pour la pension des enfants surveillés. 
Le prix de pension moyen pour les enfants dans les familles était, de 24 couronnes 
par mois. 

Si au nombre des enfants mis en pension, surveillés suivant la loi de 1924, on 
ajoute ceux qui sont soignés par un Conseil et placés dans la commune de ce Conseil, 
la somme de ces deux catégories est (à peu près) le total des enfants gardés par 
d'autres que leurs parents soit dans des asiles d'enfants, soit par d'autres particuliers. 
Ce total d'enfants montait à 55 800 environ. 

On trouvera dans le tableau suivant les données principales concernant la protec
tion de l'enfance pour 1934: 
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I. Barnavårdsnämnder och barnavårdsanstalter. 

Barnavårdsnämnder. Det kommunala organet för tillämpning av lagen om 
samhällets barnavård är barnavårdsnämnden. Inom varje kommun skall finnas 
en sådan nämnd, men om två eller flera kommuner bilda ett fattigvårdssam
hälle, skola de även gemensamt handhava sin barnavård. Antalet kommunala 
enheter är sålunda i fråga om fattigvården och barnavården detsamma och var 
år 1934 2 522, varav 2 408 tillhörde landsbygden och 114 utgjordes av städer. 
Gemensam barnavård hade två kommuner i vartdera av Uppsala, Söderman
lands, Östergötlands och Kalmar län och därjämte fem kommuner i det sist
nämnda länet, så att antalet fall av för flera kommuner gemensam barnavård 
var fem. Barnavårdsnämnder (och kommunala enheter i fråga om barnavår
den) funnos sålunda åtta mindre än antalet primärkommuner. Antalet barna
vårdsnämnder inom varje län framgår av tab. 1, kol. 2. 

Mindre kommun kan av Kungl. Maj :t erhålla befrielse från skyldigheten att 
ha särskild barnavårdsnämnd (7 §). Därvid skall fattigvårdsstyrelsen, för
stärkt med en präst samt en lärare eller lärarinna, utgöra kommunens barna
vårdsnämnd. Antalet kommuner, som medgivits sådan förenkling av tillsätt
ningsproceduren, var endast 157, alla belägna på landsbygden. Ar 1931 var 
antalet 168. Fördelningen länsvis framgår av tab. 1 såsom skillnaden mellan ta
len i kol. 2 och 3. Största antalet kommuner utan särskilt tillsatt barnavårds
nämnd fanns i Skaraborgs län (31) och Älvsborgs län (23). 

Liksom fattigvårdslagen ger även barnavårdslagen (14 §) anvisning om 
uppdelning av större kommun i mindre områden under uppsikt av särskilda 
ombud. Kretsar, som de mindre områdena benämnas i barnavårdslagen, finnas 
dock endast till ett antal av 3 672, medan antalet fattigvårdsdistrikt samma år 
(1934) var 8 365. Enär antalet kommuner, som tillämpat kretsindelning, var 
654 (mot 1 237 med fattigvårdsdistrikt), har det genomsnittliga antalet kretsar 
inom en kommun uppgått till ej fullt 6. De i kretsar indelade kommunerna ut
gjorde 25'9 % av samtliga. Föregående statistikår, 1931, var antalet 702 eller 
27'8 % av samtliga. Nu anförda uppgifter avse riket i dess helhet. För lands
bygden redovisas 625 kommuner (260 %) med indelning i 3 477 kretsar emot 
år 1931 673 med 3 700 kretsar. Av städerna hade 29 (25'4 %) eller lika många 
som år 1931 indelats i 195 kretsar eller samma antal som då. 

Tab. 1 innehåller uppgifter för varje län och för städer med mer än 25 000 
invånare angående kretsindelning. Av de sistnämnda hade endast Stockholm, 
Göteborg, Norrköping, Karlskrona och Halmstad sådan indelning. Den sam-
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maniagda folkmängden i de indelade kommunerna var på landsbygden 1 850 960 
och i städerna 555 713. Medelfolkmängden per kommun var på landsbygden 
mer än dubbelt så stor för kretsindelade kommuner som för icke indelade, men 
städernas medelstorlek var inom båda grupperna ungefär lika. 

Sammanslutningar länsvis av barnavårdsnämnder, s. k. barnavårds förbund, 
verka numera i alla län och erhålla bidrag av allmänna barnhuset. De ha till 
uppgift dels att inrätta och driva upptagningshem för barn inom resp. län, dels 
ock att bistå de enskilda nämnderna med fosterhemsanskaffning m. ni. (jfr 
sid. 3—4). 

Barnavårdsanstalter. De anstalter, till vilka barnavårdslagens bestämmelser 
hänföra sig, äro i första hand barnhem och skyddshem. Barnhemmen upp
delas enligt 39 § i barnhem för stadigvarande vård och upptagningshem, och 
de senare indelas i sin tur i anstalter för tillfällig vård och observation av barn 
samt anstalter för vård av späda barn och deras mödrar. Barnhem och skydds
hem skola anlitas för att bereda vård åt av barnavårdsnämnderna omhänder
tagna barn, när detta anses lämpligt, och skola stå under samhällets tillsyn 
för där intagna barn. I avseende på tillsynen gäller den skillnaden mellan 
barnhem och skyddshem, att de förra övervakas av nämnderna och genom dem 
av statens barnavårdsinspektion, medan skyddshemmen stå direkt under nämnda 
inspektion genom en skyddshemsinspektör. Sedan den 1 juli 1931 ha barn
hemmen ytterligare underkastats s. k. koncessionstvång. För upprättande av 
barnhem fordras för annan än kommun eller landsting tillstånd av länsstyrelsen, 
och dylikt tillstånd skall också sökas vid flyttning eller annan större föränd
ring av barnhem. Plan för nytt kommunalt barnhem skall underställas läns
styrelsens prövning. Redan befintliga (ej kommunala) barnhem skola vara 
anmälda till länsstyrelsen. 

De barnhem, som fungera på en gång såsom hem för stadigvarande vård och 
som upptagningshem, hava i denna liksom i föregående berättelse hänförts till 
en särskild grupp. 

Mellan barnavårdsanstalter i den mening, uttrycket har i denna berättelse, 
och andra anstalter förekomma några övergångsformer. Hit höra främst kon
valescenthemmen, vilka ej annat än i rena undantagsfall här medtagits. Vidare 
kunna hit räknas de s. k. skolhemmen, vilka mottaga barn till vård under 
skolterminerna men i enstaka fall kunna hysa några barn även under ferierna. 
Skolhemmen, som huvudsakligen höra lappmarken till, förekomma icke i berät
telsens tabeller; dock har Fridsbergs barnhem i Ström, Jämtlands län, som 
delvis har skolhems karaktär, medräknats. 

Följande barnavårdsanstalter stå under fattigvårdsstyrelses förvaltning, och 
varken anstalten eller däri intagna barn redovisas i föreliggande berättelse: 
Stockholms stads båda barnasyler med vardera 68 platser samt barnupptag
nings- och förlossningsanstalten Vårdhem, Sundsvall, med 20 platser för barn. 
Samma är förhållandet med barnavdelningar vid fattigvårdsanstalter, vilka 
dock enligt 41 § barnavårdslagen kunna godkännas såsom barnhem. 
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Tab. A. Barnavårdsanstalter åren 1934 och 1931. 

Uppgifter angående barnavårdsanstalter av olika slag meddelas i tab. 1 
länsvis och för var och en av de 17 största städerna. För landsbygden i dess 
helhet, för städerna och för hela riket meddelas därutöver i tab. A fördelningen 
på anstalter, som förvaltas av kommuner, av landsting samt av föreningar, 
stiftelser eller enskilda. När kommun eller landsting eller sammanslutning 
av dylika svarar för driftskostnaden vid barnavårdsanstalt, som upprättats 
genom stiftelse e. dyl., har anstalten här ansetts som kommunal eller lands
tingsanstalt. Barnhem drivet av länsförbund har räknats till den förstnämnda 
gruppen. Hela antalet platser vid de redovisade barnavårdsanstalterna utgör 
8 762, varav på landsbygden komma 5 128 och på städerna 3 034. Ar 1931 
redovisades 8 625, respektive 5 058 och 3 567 platser, varför sedan dess inträtt 
en ökning, som är ungefär lika stor för hela riket (1'6 %) som för landsbygden 
(1"4) och städerna ( l o ) var för sig. 

Barnhemmen för stadigvarande vård hade ett platsantal av 2 943 år 1931, 
men år 1934 hade antalet nedgått till 2 226. Däremot förete upptagningshem
men en stark ökning, nämligen från 3 395 platser år 1931 till 3 680 år 1934. 
Ännu mer ökades utrymmet på barnhemmen för både stadigvarande och till
fällig vård; de hade 777 platser år 1931 och 1 314 år 1934. Antalet av all-

1 Därav flyttade ett skyddshem med 1935 års ingång till landet. 
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manna barnhuset understödda länsupptagningshem har stigit från 30 år 1931 
till 51 eller i medeltal två per län år 1934 (inräknat 3 psykopatbarnhem). 

Skyddshemmens platsantal har under treårsperioden ökats från 1 510 till 
1 542. Antalet skyddshem är som förut 38. 

Mer än hälften av barnhemmen och av deras platsantal kom på landsbygden; 
skyddshemmen tillhöra nästan uteslutande denna. 

Primärkommunernas anstalter hade 2 373 platser eller 329 % av hela plats
antalet, vad beträffar barnhemmen, men i fråga om skyddshemmen endast 
323 platser eller 210 %. Egna skyddshem eller del däri äga endast de fem 
städer, som icke deltaga i landsting, samt två andra städer (Landskrona och 
Lund) i delägarskap med en av de förra (Hälsingborg), men inga landskommu
ner. Landstingens barnhem hade ett platsantal av 621, vilket motsvarar 8'6 %, 
och deras skyddshem G08 platser eller 39-4 % av hela platsantalet i anstalter av 
respektive slag. Övriga anstalter, som här i korthet kallas enskilda, upptogo 
med 4 226 platser 58'5 % av barnhemmens och med 611 platser 396 % av 
skyddshemmens hela utrymme. 

Av de på landsbygden belägna kommunala anstalterna tillhörde några stä
der, nämligen 8 med ett platsantal av 324, varav 6 skyddshem med 218 platser. 

Rörande antalet anstalter av olika slag hänvisas till tab. A. En fördelning 
i storleksgrupper verkställdes beträffande år 1928 och återfinnes i tab. C i det 
årets berättelse. Det största av landets barnhem är Frimurarebarnhuset i 
Spånga utanför Stockholm, vilket rymmer 164 barn. Störst bland skydds
hemmen är »Åkerbrukskolonien Hall» i Östertälje. Stockholms län, med 183 
platser. 

Av skyddshemmen voro 22 med 1064 platser avsedda för manliga och 16 
med 478 platser för kvinnliga elever. 

Vad beträffar det genomsnittliga utrymmet vid de skilda slagen av anstalter, 
uppgår detsamma vid barnhemmen till 21 l och vid skyddshemmen till 40'6 
platser. Skillnaden i storlek mellan olika typer av barnhem är icke avsevärd, 
utan medelutrymmet håller sig omkring 20 platser. För upptagningshem i stä
derna är det dock 25 och för där belägna barnhem för stadigvarande vård 16. 
Primärkommunernas barnhem äro i genomsnitt störst, landstingens närmast 
och de enskilda minst. Av skyddshemmen ha de enskilda högre medelstorlek än 
primärkommunernas; landstingens ha den minsta. 

Den sammanställning av barnavårdsanstalter för vissa särskilda ändamål, 
som detta år liksom förut meddelas i tab. B, gör icke anspråk på fullständig
het, då den delvis grundar sig på andra källor än primärmaterialet. Exem
pelvis torde flera barnhem än de uppgivna 14 »barnhemmen av skyddshems 
karaktär» intaga lättare vanartsfall, och späda barn mottagas tillfälligt 
på åtskilliga kommunala barnhem, utan att dessa av den anledningen intagits i 
tabellen (utom för 1931. se not 8) . Nära hälften eller 24 av de 53 dispensär-
barnhemmen tillhöra landsting, och av denna typ äro nästan alla landstings
barnhemmen: ensamt i Västerbottens län ligga tio. En fortsatt utgallring 
av mindervärdiga spädbarnshem synes förklara minskningen inom denna grupp 
liksom delvis tillbakagången av gruppen hem för både -späda och äldre barn, 
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Tab. B. Barnavårdsanstalter för vissa särskilda ändamål åren 1934 och 1931. 

men det är blott de hem, där mödrar icke intagas, som blivit färre. De s. k. 
mödrahemmen för vård av både moder och barn utgöra däremot en typ. som 
vinner utbredning. 

I den statistiska berättelsen för år 1928 har å sid. 9 gjorts en sammanställ
ning av diverse anstalter för specialvård av barn, nämligen abnormanstalter, 
sjukvårdsanstalter, skolhem samt allmänna uppfostringsanstalter o. d. Någon 
motsvarande sammanställning har icke gjorts för senare år. 

Några stiftelser för anskaffning av fosterhem åt barn må här nämnas. All
männa barnhuset verkade förr såsom ett för hela landet gemensamt upptag
ningshem med fosterhemsanskaffning inom landets skilda delar; numera verkar 
stiftelsen i samma syfte genom understöd åt länsbarnavårdsförbunden. Stif
telsen driver därjämte tre barnhem. I Norrköping har Gustavianska barnhuset 
anstalt för flickor, men anskaffar fosterhem för gossar. Fosterhemsanskaff
ning bedrives därjämte av Frimurarebarnhuset i Göteborg och stiftelsen Erik 
och Jonas Jonssons minne i Järvsö. Gävleborgs län. Sistnämnda tre stiftelser 
bereda plats för tillsammans omkring 200 barn. 

Vid Prins Carls uppfostringsinrättning å Gålö. Österhaninge. Stockholms 
län, och Östads barnhus, Östad, Älvsborgs län, mottagas barnen (omkring 70 i 
vartdera fallet) såsom fosterbarn av stiftelsernas arrendatorer. Dessa anstalter 
ha emellertid i föreliggande berättelse räknats såsom barnhem. 

1 Två dispensärbarnhem mottaga endast späda (ingå även bland 9pädbarnshemmen); tre (minst) 
mottaga såväl späda som äldre barn (ingå endast här). Till dispensärbarnhem ha år 1931 men 
icke år 1934 räknats två, spädbarnshem, vilka dock företrädesvis intaga tnberkuloshotade barn 
(Eurenii-Ljungcrantz' minne, Stockholm och Nacka). — 2 Platsantalet avser endast barn. — 3 Se 
not 1. — 4 FSr särskilt vanartade samt äldre elever. — 5 För dem, som på grnnd av fysisk «lier 
psykisk defekt ej lämpligen kunna fostras i vanligt skyddshem. — 6 Ett hem med 53 platser är 
såväl av skyddshems karaktär som hem för psykopatiska barn och ingår i båda grupperna (Eols-
häll, Stockholm). — 7 Ett femtontal kommunala barnhem, där ett och annat spätt barn vårdats, 
ingå i 1931 års men ej i 1934 års uppgifter. — 8 En avdelning av Hall här räknad som särskild 
anstalt. 
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II. Översikt över barnavårdsnämndernas verksamhet 
enligt barnavårdslagen. 

Verksamhetens huvudformer. I 2 § barnavårdslagen angivas de olika grenar
na av barnavårdsnämndernas verksamhet enligt denna lag och omnämnas vissa 
andra lagar, som innehålla åligganden för nämnderna, såsom vid förordnande 
av barnavårdsmän och tillsyn å deras verksamhet. 

Föreliggande statistik avser endast den verksamhet, som bedrives enligt bar
navår dslagen. Dess huvudformer bestå enligt 2 § i 

1) att taga befattning med misshandlade, vanvårdade eller för annan fara 
till liv eller hälsa utsatta barn samt barn, som äro vanartade eller i fara att 
bliva vanartade, 

2) att omhändertaga nödställda, sjuka och värnlösa barn (samhällsvård) 
samt 

3) att öva kontroll över fosterbarnsvården. 
Den under 1) nämnda huvudformen kan i sin tur indelas i två, av vilka den 

ena består i att vidtaga »förebyggande åtgärder» för ifrågavarande barn i av
sikt att undvika det andra alternativet, som består i omhändertagande av barnen 
(skyddsuppfostran). De båda huvudformerna 1) och 2) sammanfattas i be
rättelsen under rubriken »skyddsuppfostran, samhällsvård och därmed sam
manhängande åtgärder» eller omhändertagna barn och upptagas i barnavårds
nämndernas förteckningar under avd. 1. Skillnaden mellan skyddsuppfostran 
och samhällsvård präglas framför allt därav, att omhändertagande för skydds
uppfostran kan ske m o t föräldrarnas samtycke, varemot sådant alltid (där 
ej barnet är övergivet) erfordras, när omhändertagande för samhällsvård skall 
ske. 

Den under 3) nämnda huvudformen har i berättelsen erhållit rubriken 
»fosterbarn under barnavårdsnämndernas tillsyn» och motsvarar avd. 2 i nämn
dernas förteckningar. 

Emellan de omhändertagna barnen och dem, som stå under tillsyn såsom 
fosterbarn, råder ur det allmännas synpunkt den väsentliga skillnaden, att 
kommunen i fråga om det omhändertagna barnet även ekonomiskt ansvarar 
för vården, under det att det ekonomiska ansvaret för ett fosterbarns vård 
åvilar annan och kommunen endast har kontrollen över vården. Sammanbland
ning av de båda grupperna från den enskilda barnavårdsnämndens sida borde 
därför vara utesluten. 
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En statistisk behandling av hela den samhälleliga barnavården råkar där
emot här ut för en omfattande dubbelföring. De omhändertagna barnen och 
övriga till avd. 1 hörande redovisas nämligen av den barnavårdsnämnd, som 
ingripit, oberoende av var barnet befinner sig, men fosterbarnen redovisas alltid 
av vistelsekommunens barnavårdsnämnd, oavsett varifrån barnen kommit. Följ
aktligen måste vissa barn bli dubbelräknade i sammanställningar för hela lan
det av både omhändertagna och fosterbarn. De dubbelföringar, som härigenom 
och av andra skäl ägt rum, torde klarast uppfattas vid betraktande av följande 
tablå: 

Ar 1931 beräknades motsvarande antal till 62 000. 
Antalet i avd. 1 och avd. 2 dubbelförda har kunnat fastställas ganska noga 

för år 1934, emedan uppgift erhållits för varje omhändertaget barn, som över
lämnats till enskilt hem eller barnhem, huruvida det placerats inom eller utom 
den kommun, där omhändertagandet ägde rum. För år 1931 erhölls kommun
vis uppgift på det antal av nämnda barn, som vistades inom kommunen, medan 
motsvarande uppgift saknades för år 1928. — Vissa andra till storleken ej 
kända dubbelräkningar omtalas i fosterbarnsstatistiken (sid. 40). 

De under rubriken »ingen åtgärd» redovisade 568 barnen ha blivit föremål 
för nämndens beslut i den angivna riktningen. Rörande understöd utan om
händertagande se sid. 38. 

1 Enskilt hem = fosterhem. 
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Tab. C. Fosterbarn i vidsträckt bemärkelse på 1000 invånare år 1934, länsvis. 

Gruppen fosterbarn under tillsyn sammansättes dels av nyssnämnda dubbel
förda eller »andra barnavårdsnämnders barn», dels ock av barn, som av en
skilda överlämnats till fosterhem eller barnhem. Den förra delen motsvarar 
43 % av hela gruppen, ett tal, som torde vara något för högt, emedan övriga 
fosterbarn under tillsyn sannolikt icke äro fullständigt redovisade. Se härom 
fosterbarnskapitlet (sid. 41). Då motsvarande procenttal år 1931 beräknades 
till 37 och ofullständigheten av fosterbarnsgruppen då var större, har uppen
barligen barnavårdsnämndernas andel av gruppen vuxit avsevärt på de av en
skilda överlämnade barnens bekostnad. I själva verket ha de enskilt över
lämnade fosterbarnen nedgått i antal från omkring 20 000 år 1931 till 18 400 
år 1934. 

Enligt allmänt språkbruk räknas emellertid till fosterbarn varje barn. som 
fostras antingen hos andra enskilda än föräldrarna eller ock i barnhem. Barna
vårdslagen ansluter sig härtill (49 §) med vissa undantag. Vill man beräkna 
antalet »fosterbarn i vidsträckt bemärkelse», har man därför att till de 32 313 
»fosterbarnen under tillsyn» lägga de omhändertagna och inom kommunen i 
fosterhem eller barnhem placerade barnen, 23 678, samt att göra ett mindre 
avdrag för dubbelförda, 22G barn. Därvid erhålles det totala antalet dylika 
fosterbarn, 55 765. För jämförelser mellan fosterbarnsantal och folkmängd 
inom olika områden bör detta vidsträcktare fosterbarnsbegrepp lämpligen 
ligga till grund. 

En sådan jämförelse för varje särskilt län har gjorts i tab. C. För lands
bygden har däri uppdelning skett på barnavårdsnämndens barn inom kommu-

1 I enskilt hem eller barnhem. 
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nen och fosterbarnen under tillsyn, men för städerna angives endast relations
talet för summan. Benägenheten att taga fosterbarn synes större på lands
bygden, som har frekvensen 99 %0, än i städerna, där den är 7 l %0. Utan jäm
förelse störst är fosterbarnsfrekvensen i Stockholms län, 16'9 på 1 000 perso
ner; Västernorrlands län kommer närmast med 109, och mer än 10 %o 
ha därjämte Södermanlands, Blekinge, Malmöhus, Västmanlands och Jämt
lands län. Lågt antal fosterbarn i vidsträckt bemärkelse har främst Jön
köpings län (6,6 %0), och mindre än 7 är promilletalet därjämte, utom i Stock
holms stad, i Värmlands och Kopparbergs län. 

Lågt tal för barnavårdsnämndens barn inom kommunen åtföljes i allmänhet 
av högt antal fosterbarn under tillsyn (Götaland och östra Svealand) ; och högt 
tal för det förra slaget av barn förenas vanligen med lågt tal för den senare 
gruppen (västra Svealand och Norrland). Förhållandet skall studeras när
mare i samband med den kommungruppering, som göres i slutet av översikten. 

Jämförelse mellan huvudgrupper av barn. Ur demografisk synpunkt karak
teriseras barnen i föreliggande statistik genom uppgifter om kön, ålder och 
börd i eller utom äktenskap. 

Fördelningen efter kön ställer sig inom tre av de fyra huvudgrupperna (för 
fosterbarnen saknas uppgifter) samt inom hela folkmängden i barnaåldrarna 
på följande sätt: 

Samtliga grupper visa gossöverskott, som är högre än bland barn i allmän
het. Gruppen samhällsvård har dock nära normal proportion, medan gruppen 
skyddsuppfostran avviker betydligt och gruppen förebyggande åtgärder allra 
mest. 

Den procentiska fördelningen efter ålder samt medelåldern angivas nedan för 
var och en av huvudgrupperna: 

Ålderssammansättningen av de båda första grupperna är icke direkt jäm
förbar med sammansättningen av gruppen samhällsvård, och dessa tre grup
per äro heller icke i åldersavseende utan vidare jämförbara med fosterbarns
gruppen. Orsaken härtill är, att olika övre åldersgräns är satt för de skilda 
grupperna. Gruppen förebyggande åtgärder skiljer sig också därigenom från 
de övriga, att den huvudsakligen består av barn, för vilka åtgärderna vid-

2—371893 
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tagits just under redogörelseåret, under det att övriga grupper sammansättas 
dels av nytillkomna, dels och till större delen av från föregående år kvarvaran
de. I detaljredogörelsen (sid. 18) skall gruppen därför jämföras med de ny
tillkomna inom gruppen skyddsuppfostran. Beträffande fosterbarnen försvåras 
jämförelsen därav, att de före 1919 födda barnen endast delvis redovisats. 
Se härom fosterbarnskapitlet (sid. 40). 

Den faktiska åldersfördelningen visar emellertid för var och en av grupperna 
karakteristiska drag. I de högre åldersklasserna äro grupperna förebyggande 
åtgärder och skyddsuppfostran koncentrerade, den förra med 6/7 och den senare 
med 7/8 av barnen i skolåldern eller äldre. Gruppen samhällsvård består till 
mindre del, men ändock 2/3, av barn i nämnd ålder. Gruppen fosterbarn be
står av de genomsnittligt yngsta barnen med omkring 3/5 i skolåldern eller 
däröver. 

Fördelningen på barn i och utom äktenskap uttryckes nedan genom procent
talet utomäktenskapliga av hela antalet barn. 

Det enda måttet på utomäktenskapligheten bland barn i allmänhet avser 
förhållandet vid själva födelsen och måste tillämpat på hela barnaåldern vara 
för högt på grund av de utomäktenskapliga barnens åtminstone under första 
levnadsåret högre dödlighet och en i synnerhet i början stark legitimering. Av
vikelsen från det normala är alltså inom det undersökta barnbeståndet än 
större än vad procenttalen giva vid handen. De höga procenttalen för 
framför allt fosterbarnen och samhällsvårdsgruppen, av vilka närmare 3/4, resp. 
3/5 äro barn utom äktenskap, men även för övriga grupper, säga emellertid 
redan i och för sig mycket om den belastning för samhället, som en stor del 
av de utomäktenskapliga barnen utgöra. Även gruppen förebyggande åtgär
der, vars tal ovan är lägre än talet för levande födda, har säkerligen högre 
utomäktenskaplighet än den normala i motsvarande åldrar. 

Ur andra synpunkter än den demografiska kännetecknas huvudgrupperna 
främst genom vårdformen eller barnens placering i enskilt hem, barnhem, 
skyddshem eller annan anstalt samt genom vårdavgiftens storlek. Vid båda 
dessa indelningsgrunder bortfaller naturligen gruppen förebyggande åtgärder: 
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För fosterbarnen är det enskilda hemmet den nästan uteslutande använda 
vårdformen. Inom gruppen skyddsuppfostran spela självfallet skyddshemmen 
en stor roll, dock icke så stor, som mången kanske föreställer sig. Att märka 
är, att till gruppen höra en del icke vanartade barn. Användningen av barn
hem är förhållandevis vanlig inom denna grupp. Sammanslås de båda grup
perna omhändertagna barn, upptaga skyddshemseleverna blott 4 % och barn
hemsbarnen 13 %, men de hos enskilda vårdade 71 %. 

Sammanställas nyssnämnda huvudformer av barnavård med hänsyn till den 
avgift, som månatligen utgått för vården, erhållas följande tal: 

Det är anmärkningsvärt, att medelvårdavgiften i enskilt hem och i barn
hem är åtskilligt högre för fosterbarnen än för barn, som omhändertagits för 
skyddsuppfostran eller samhällsvård. Förklaringen härtill kan möjligen ligga 
däruti, att enskilda fosterföräldrar, som erhålla avtal med en barnavårdsnämnd, 
nöja sig med mindre betalning till följd av den större trygghet de kunna 
hysa för avgiftens erläggande än mången gång de, som mottagit barn från 
enskilda. För barnhem kunna väl ock samma skäl föreligga. 

Det högre belopp, som upptages för »kommuns eget» barnhem resp. skydds
hem, avser självkostnaden för vården och bör således ej direkt jämföras med 
den avgift, som erlagts till främmande anstalt. 

Verksamheten inom grupper av kommuner, fördelade efter förhärskande närings
grenar. I de mera detaljerade redogörelser för olika verksamhetsgrenar, som 
följa efter denna avdelning, finnas på vanligt sätt i ett flertal fall länssiffror 
angivna. Det har emellertid också synts önskvärt att sammanställa uppgif
terna i föreliggande statistik för kommuner, som ha i stort sett likartad karak
tär i ekonomiskt och socialt avseende, även om de ligga i olika län. Kommu
nerna ha sålunda efter vissa grunder sammanförts i grupper, men där
emot icke till geografiskt sammanhängande områden. Grupperna äro på lands-
bygden fyra och benämnas jordbruks-, skogs-, blandade samt industri- och 
övriga kommuner. Det är samma gruppindelning, som förekommer i fattig
vårdsstatistiken. Beträffande städerna har ingen gruppindelning gjorts sedan 
år 1928. 

Till grund för indelningen har för åren 1928 och 1931 i huvudsak legat för
hållandet mellan taxeringsvärdena å jordbruksfastighet och annan fastighet 
inom resp. kommuner. Ar 1934 har indelning skett efter jordbruksbefolknin
gens relativa talrikhet enligt 1930 års folkräkning. Sålunda ha såsom j o r d 
brukskommuner räknats sådana, där minst 75 % av folkmängden till-
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hört huvudgruppen jordbruk med binäringar, med undantag av vissa i det 
inre av Norrland, Dalarne och Värmland belägna kommuner, där skogssköt
seln är av övervägande betydelse och vilka bilda den andra gruppen, skogs
kommuner. Inom ingen av sistnämnda kommuner överstiger åkerarealen 
3 % av totala landarealen. Såsom blandade kommuner hava räknats 
kommuner, där 50—75 % av befolkningen tillhört huvudgruppen jordbruk med 
binäringar, och såsom industri- och övriga kommuner slutligen 
sådana kommuner, där mindre än 50 % av befolkningen tillhört nyssnämnda 
huvudgrupp. 

Tab. 3 innehåller en översikt över barnavårdsnämndernas verksamhet inom 
dylika kommungrupper. De viktigaste uppgifterna däri ligga till grund för 
frekvenstalen i tab. D, vilka avse antalet barn av olika kategorier i relation 
till invånarantalet. Enär indelningsgrunden ändrats, ha, för belysning av ut
vecklingen sedan år 1931, de viktigaste frekvenstalen nedan omräknats efter 
den gamla indelningsgrunden och jämförts med 1931 års tal. 

Inom alla kommungrupper ha barnen i avd. 1 (skyddsuppfostran, samhälls-
vård m. m.) ökats i relation till folkmängden, mest i den, där det lägsta talet 
förekommer, i jordbrukskommunerna. Barnavårdsnämndens barn inom kom
munen visa svagare ökning eller ungefär oförändrat tal. Fosterbarnen ha min
skats något i förhållande till folkmängden inom alla kommungrupper utom en 
och särskilt inom gruppen industri- och övriga kommuner. 

Av tab. D framgår, att även efter den nya indelningsgrunden ordningen mel
lan kommungrupperna och dessas frekvenstal äro ungefär desamma. Barnen 
i avd. 1 eller i huvudsak de omhändertagna barnen förekomma dubbelt så 
talrikt i skogskommunerna (105 per 10 000 inv.) som i jordbrukskommunerna 
(55); inom industri- och övriga kommuner äro de näst talrikast (72). Medel
talet för landsbygden är 66, medan städerna uppvisa ett medeltal av 87 per 
10 000 invånare. Tagas grupperna skyddsuppfostran och samhällsvård var 
för sig, blir bilden ungefär enahanda, medan gruppen förebyggande åtgärder 
avviker något. 

Emellertid kunde det tänkas, att det särdeles höga talet för skogskommu
nerna helt eller delvis berodde på det kända högre barnantalet i dessa huvud
sakligen norrländska kommuner. Antalet omhändertagna borde därför helst 
ställas i relation till antalet barn. Detta kan icke göras exakt, men ungefär
ligt på grundval av 1930 års folkräkning. Antalet omhändertagna barn synes i 
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Tab. D. Barnavårdsnämndernas verksamhet inom rikets kommuner, fördelade i grupper 
efter förhärskande näringsgrenar. 

procent av hela barnantalet under 15 år utgöra: i skogskommunerna omkring 
3"3, i jordbruks- och blandade kommuner vid pass 2 2 och i industri- och 
övriga kommuner ungefär 2'7. Endast en mindre del av det höga frekvens
talet i skogskommunerna förklaras sålunda av högre barnantal i dessa kom
muner. Här föreligger tydligen ett vida större hjälpbehov än annorstädes. 

Inom avd. 2 (fosterbarn) är ordningen mellan kommungrupperna den mot
satta: skogskommunerna ha det lägsta talet (18 barn på 10 000 inv.), 
industri- och övriga kommuner det därnäst lägsta (55) och jordbrukskommu
nerna det högsta (67). Medeltalet för landsbygden utgör 59 och är högre än 
städernas (38). Högt antal omhändertagna barn är således förbundet med 
lågt antal fosterbarn och tvärtom (jfr sid. 9). Till förebyggande av miss
förstånd bör erinras, att fosterbarnen till stor del komma från annan kom
mun, varför det höga procenttalet sådana i jordbrukskommunerna snarast an
giver, att inom dessa ett stort antal barn från andra kommuner, främst stä
der samt industri- och övriga kommuner, utackorderats såsom fosterbarn. 

Till följd av vad ovan visats är det uppenbart, att det relativa antalet foster
barn i vidsträckt bemärkelse, d. v. s. barnavårdsnämndernas barn inom kom
munen jämte fosterbarnen där, måste visa mindre differenser vid jämförelse 
mellan här ifrågavarande grupper av kommuner. Detta är i så hög grad fal
let, att avvikelserna från landsbygdens medeltal (99 per 10 000 inv.) endast 
uppgå till några få procent för samtliga fyra grupper (90—102). För stä
derna är motsvarande frekvenstal åtskilligt lägre (71 per 10 000 inv.), na
turligt nog, då barnen i denna grupp hänförts till sin vistelsekommun. 

1 I % av >hela antalet barn enl. avd. 1>. 
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Jämföras femte och fjärde sifferkolumnerna i tab. D, finner man, att stä
dernas omhändertagna barn i vida mindre utsträckning placerats inom den 
egna kommunen än som skett med dylika barn på landsbygden. 

Sjätte kolumnen visar, att antalet barn utom äktenskap i procent av hela 
antalet barn i avd. 1 är lägre inom en grupp, skogskommunerna, än inom de 
tre övriga, som ej mycket skilja sig härutinnan. Sannolikt är detta en följd av 
verksamhetens stora omfattning i skogskommungruppen. Jus t det höga 
hjälpbehovet betingar den ringa utomäktenskapligheten. 
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III. Skyddsuppfostran, samhällsvård och därmed samman
hängande åtgärder. 

Förebyggande åtgärder. 

Antalet barn och antalet åtgärder. Under samma förutsättningar, som kun
na leda till omhändertagande för skyddsuppfostran (jämför sid. 19), äro d e 
förebyggande åtgärderna en lindrigare form av ingripande och 
avse att om möjligt vinna rättelse, utan att barnet behöver omhändertagas. 
Lagen omnämner fem olika slag av förebyggande åtgärder, nämligen för
maning till föräldrarna (23 § 1 mom. a) , varning till barnet (b) , aga (c), 
anlitande av anstalt till stöd för hemuppfostran eller barnets hållande till 
särskild, av nämnden bestämd sysselsättning (d) samt slutligen övervakning 
(2 mom.). Övervakning bör alltid ordnas, när annan här nämnd åtgärd före
tagits, men kan även förekomma ensam. Här räknas endast med sådan över
vakning, som företagits utan samband med annan åtgärd. I fråga om aga 
gäller den begränsningen, att sådan endast får tilldelas gosse under femton 
och flicka under tolv års ålder. 

Omhändertagande för skyddsuppfostran kan emellertid även äga rum, utan 
att förebyggande åtgärder dessförinnan vidtagits. Så har även i stor utsträck
ning skett. Om man jämför antalet barn, föremål för förebyggande åtgärder, 
vilka med ett undantag äro engångsåtgärder, med antalet under året n y t i l l 
komna fall av av skyddsuppfostran, så får man ett uttryck för frekvensen 
av de båda behandlingssätten. Hela antalet barn, föremål för förebyggande 
åtgärder, var år 1934 enligt tab. E 2154 (emot 2 455 år 1931), fördelat med 
495 på landsbygden (590) och 1 659 på städerna (1 865). Nya fall av skydds
uppfostran voro enligt tab. F samtidigt 900, varav 467 på landet och 433 i 
städerna. Proportionen mellan det lindrigare och det strängare behandlings
sättet blir sålunda 11 mot 1 på landsbygden, 3'8 mot 1 i städerna och 24 mot 
1 i hela riket. År 1931 voro proportionstalen resp. I l , 40 och 2.5 mot 1. Enär 
övervakning här räknats som engångsåtgärd, ehuru åtgärden har varaktig ka
raktär, kunna proportionstalen, åtminstone för städerna, antagas vara några 
tiondelar för höga. Den ökning av de förebyggande åtgärderna, som fram
trädde år 1931 beträffande städerna, har icke fortsatt, utan förbytts i minsk
ning. 

Att förebyggande åtgärder vidtagits i fråga om barn, som även varit om
händertagna under samma å r , har enligt tab. E inträffat i 161 fall, 
varvid så gott som alltid omhändertagandet varit den senare åtgärden. 
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Tab. E. Förebyggande åtgärder (enligt 23 § barnavårdslagen) år 1934. 

Av dessa 161 voro dock omkring 40 omhändertagna för samhällsvård, vadan 
skyddsuppfostran under året följt på förebyggande åtgärd endast i omkring 
5 % av fallen. För landsbygden är motsvarande tal dock högre, cirka 10 %, men 
för städerna ungefär 4 %. Att kombinationen av de bägge åtgärderna skulle 
vara vanligare på landet, var efter det ovan anförda att vänta. 

1 Därav 4 barn födda 1934. - 2 D:o 3. - 3 D:o 2. — 4 D:o 4. — 5 Se sid. 15. — 6 Omhänder
tagandet ägde så gott som alltid rum efter den eller de förebyggande åtgärderna. 
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Hittills ha uppgifterna gällt antalet barn; antalet åtgärder är betydligt 
större, såsom framgår av följande översikt: 

Den enda åtgärd, som icke visar nämnvärd tillbakagång under senaste tre
årsperiod, är varning till barnet, som tillämpats mera än förut på landet, men 
mindre i städerna, så att antalet åtgärder inalles var ungefär lika stort som 
1931. Vanligast är alltjämt förordnande om övervakning (1177 fall). Som 
ovan berörts, hava här medräknats en del barn. som från föregående år kvar
stått under övervakning, men vilkas antal dock icke kan angivas. A andra si
dan ingå icke de barn, som blivit föremål för åtgärder enligt 1 mom., oaktat, i 
enlighet med anvisning i lagen, övervakning här säkerligen ordnats i de allra 
flesta fall, så att snart sagt alla de 2 154 barnen vid slutet av år 1934 torde 
haft övervakare. Undantag utgör bl. a. en av landets största städer, där sådan 
»följdövervakning» skett blott i omkring halva antalet fall. 

Dubbla åtgärder i övrigt (vanligen förmaning till föräldrarna och varning 
till barnet) förekommo i 259 fall och tre olika åtgärder för ett och samma 
barn i 4 fall. 

Fördelning efter kön, ålder och börd. Gossarna äro i avgjord majo
ritet såsom föremål för förebyggande åtgärder : på varje tiotal flickor 
kommo år 1931 21 och år 1934 25 gossar. Stegringen faller huvudsakligen på 
städerna. 

Inom mellanåldrarna (ungefär skolåldern) framträder gossarnas övertalig
het starkast. De äktenskapliga, som enligt vad senare visas bilda huvuddelen 
av beståndet, utmärka sig för stort gossöverskott (27 mot 10), medan detta är 
ganska ringa för de utomäktenskapliga (16). På landsbygden är proportio
nen ungefär 3 gossar mot en flicka. Liknande förhållanden framträdde också 
i 1931 års material. 

Helt olika gestaltade sig proportionen mellan könen för särskilda slag av 
förebyggande åtgärder. Nedan angivas talen för de tre viktigaste. 
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Tab. F. Åldersfördelning för barn, under år 1931 föremål för förebyggande åtgärder, 
samt för barn, som genom beslut år 1934 omhändertagits för skyddsuppfostran. 

Gossarnas övertalighet var minst markerad bland de barn, som stodo under 
övervakning, men däremot synnerligen framträdande hos barn, som erhållit 
varning, varav stodo 8 gossar mot en flicka. 

Ålders sammansättningen av gruppen förebyggande åtgärder 
har i den föregående översikten jämförts med åldersfördelningen för bl. a. hela 
gruppen skyddsuppfostran. Den förra består av genomsnittligt något yngre 
barn (medelålder 10S år) än den senare (118 å r ) . I tab. F ha barnen där
emot sammanställts med nytillkomna fall av skyddsuppfostran. Barnen 
i mellanåldern utgöra närmare 80 % av gruppen förebyggande åtgärder, men 
äro ej fullt lika talrika bland de nykomna inom skyddsuppfostringsgruppen 
(2/3 på landet, 3/4 i städerna). Â andra sidan är den senare gruppen talri
kare representerad bland de yngsta barnen, ehuru detta förhållande år 1934 
framträder endast på landsbygden. 

När det gäller endast nytillkomna, är således åldern i allmänhet lägre inom 
gruppen skyddsuppfostran. Detta kan möjligen bero på den ringa medel
åldern inom orsaksgruppen »vanvård m. m.», som icke torde lämpa sig för före
byggande åtgärder (sid. 22). 

Den grupp, för vilken här redogöres, består enligt den föregående översikten 
till en något större del av barn utom äktenskap än den jämnåTiga 
befolkningen i allmänhet. Nedanstående tablå visar, att i detta avseende skill
naden är stor mellan landsbygd och städer. Tablån innehåller även uppgifter 
rörande gruppen skyddsuppfostran. 
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Mot en rätt låg utomäktenskaplighet för levande födda på landsbygden, 
128 °/°, svarar talet 172 för gruppen förebyggande åtgärder, under det att talet 
för städernas levande födda är 20 l % och motsvarande tal för den jämförda 
gruppen endast 129 %. Enligt en nyligen gjord undersökning skulle omkring 
35 % av alla utom äktenskap födda barn legitimeras före 5 års ålder.1 Då man 
nu jämför utomäktenskapligheten inom ifrågavarande grupper med den som 
råder bland jämnåriga inom hela befolkningen, kan man säkert bortse från 
barnen under 5 år, som äro fåtaliga inom grupperna i fråga, liksom från de 
legitimeringar, som ägt rum efter den åldern. De utomäktenskapligas andel 
av hela befolkningen i barnaåldrarna skulle sålunda uttryckas genom tal, som 
utgöra omkring 65 % av talen i sista kolumnen av vidstående tablå. Man er
håller det resultatet, att städernas grupp förebyggande åtgärder består av re
lativt ungefär lika många utomäktenskapliga som det finnes sådana i barna
åldrarna i allmänhet, medan landsbygdens grupp består av barn utom äkten
skap i en dubbelt så stark proportion som den för landsb5rgdens hela barnan
tal gällande. 

Allt sedan statistikens början har utomäktenskapligheten inom gruppen gått 
avsevärt tillbaka: år 1928 var den 180, år 1931 155 och år 1934 139 %. 

Med avseende på den regionala fördelningen av barn, föremål för före
byggande åtgärder, hänvisas till den inledande översikten ävensom till tab. 
2 och 3. 

Skyddsuppfostran. 

Hela antalet barn. Ehuru termen skyddsuppfostran skapats genom 1924 års 
lag, utgör denna form för ingripande en motsvarighet till det, som förut skett 
enligt lagen av år 1902 om uppfostran åt vanartade och i sedligt avseende för
summade barn. Förutsättningarna för ingripande omfatta dock numera även 
kroppslig vanvård och annan fara till liv eller hälsa, vilket förut icke var 
fallet. Vidare har åldersgränsen för ingripande höjts från 15 till vid vanart 
18 och i andra fall 16 år. Utskrivning kan i vissa fall, då intagning på skydds
hem ägt rum, uppskjutas, ibland till dess eleven fyllt 21 år. 

Antalet barn, som blivit föremål för skyddsuppfostran, var under åren 1928, 
1931 och 1934 följande: 

Medelökningen per år under treårsperioden 1931—1934 utgör 33 %. Före
gående period, 1928—1931, var den 54 % per år. Under hela den tid lagen 
av år 1924 varit i kraft, har gruppen skyddsuppfostran tillvuxit, mera på 

1 Utredning med förslag rörande förskottering av underhållsbidrag till barn utom äktenskap 
m. fl., avgiven av 1934 års barnpensionssakknnniga (St. off. utr. 1936:47). 
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Tab. G. Fall av skyddsuppfostran per 10000 invånare samt procenten barn utom äkten
skap av för skyddsuppfostran omhändertagna barn, år 1934, länsvis. 

landsbygden och i Stockholm, mindre i övriga städer. På grund härav sker 
en utjämning mellan landsbygd och städer, enär skyddsuppfostran är vida van
ligare i stad än på landet. 

Det sistnämnda förhållandet får sin belysning i tab. G, som ställer fallen 
av skyddsuppfostran i relation till folkmängden i land och stad såväl för ri
ket i dess helhet som för vart och ett av länen. Frekvensen var för landsbyg
den 79 på 10 000 invånare och för städerna 137 med riksmedeltalet 9'9, vilket 
år 1931 utgjorde 9 l . Frekvenstalen för de särskilda länen visa som synes ej 
ringa avvikelser sinsemellan, och detsamma gäller vid jämförelser mellan åren 
1931 och 1934. Maximitalet för landsbygden uppvisar i likhet med tre år 
tidigare Värmlands län (138 på 10 000), och tal över 10 förete liksom då Stock
holms, Yästernorrlands och Jämtlands län samt därutöver Norrbottens. Syn
nerligen låga tal ha liksom förut Gotlands län (23 på 10 000) och Jönköpings 
län, varemot det förut låga talet för Kronobergs län stigit avsevärt. För stä
derna, tagna länsvis, äro variationerna helt naturligt stora med över 20 fall på 
10 000 personer i Örebro län (228) och Kronobergs län; Kristianstads län 
har det lägsta talet (46) . 

Tab. 2 innehåller i kol. 7 de absoluta talen för länen samt deras landsbygd 
och städer ävensom för de 17 städer, som hade mer än 25 000 invånare vid redo
görelseårets slut. 

Fördelning efter kön, ålder och börd. Då förebyggande åtgärder och skydds
uppfostran kunna sägas beteckna olika stadier av ingripande från samhällets 
sida mot samma slags missförhållanden, kan man vänta en tämligen likartad 
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Tab. H. Åldersfördelning för barn, som blivit föremål för skyddsuppfostran, åren 
1934 och 1931. 

fördelning av de båda grupperna i fråga om kön samt börd i eller utom äkten
skap. I dessa hänseenden skola därför några jämförelser här anställas. I 
fråga om åldern se nedan och tab. F . Tab. 7 innehåller de absoluta talen fiir 
riket, dess landsbygd och städer efter ovan angivna indelningsgrunder. 

Övertalighet för gossar över f1ickor är ett utmärkande drag även 
för gruppen skyddsuppfostran, men den är icke på långt när så utpräglad som 
i fråga om förebyggande åtgärder (14 gossar mot 10 flickor). Mankönet över
väger också här mest i mellanåldrarna (15 mot 10). 

Proportionen är rätt olika inom de grupper, som bildas vid uppdelning efter 
den närmare orsaken till omhändertagandet, vilket nedanstående tablå visar. 
Den högsta övertaligheten för mankönet träffas inom gruppen vanartade; grup
pen liknar i avseende på proportionen mellan könen gruppen förebyggande 
åtgärder. Betydelsen av beteckningarna »vanvård m. m.» etc. angives i nästa 
avdelning. 

Åldersfördelningen gestaltar sig helt naturligt på ett annat sätt 
inom det barnbestånd, som här behandlas, än inom hela folkmängden i barna
åldrarna. En jämförelse skall dock här göras. I föregående avdelning liar 
åldersfördelningen för nytillkomna fall av skyddsuppfostran jämförts 
med ålderssammansättningen av gruppen förebyggande åtgärder. För hela 
gruppen skyddsuppfostran erhålles en åldersfördelning, som framgår av tab. H. 
Antalet barn under skolåldern har minskats från en sjundedel till en åttondel 
av hela gruppen skyddsuppfostran, medan följande grupp, som närmast mot
svarar skolåldern, ökat sin andel och nu utgör två tredjedelar av hela huvud
gruppen. Äldsta gruppen har också ökats något. Landsbygden har dock myc
ket färre barn i denna åldersgrupp än vad städerna ha. 
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l iksom förut ha uträknats frekvenstal för skyddsuppfostran inom olika ål
derskategorier. På 10 000 barn födda 1928—1934 kommo 138 barn omhän
dertagna för sk5-ddsuppfostran; för barn födda 1918—1927 utgjorde motsva
rande tal 390 och för före 1918 födda 824.1 Med åldern stiger frekvensen så
lunda starkt. Den är nästan oförändrad sedan 1931 i den yngsta gruppen, 
men har i båda de övriga stigit med omkring 16, resp. 22 %. För alla åldrar 
blir frekvenstalet 350 år 1934 emot 302 år 1931. 

Medelåldern utgör, under antagande av jämn fördelning inom de i ta
bellerna förekommande åldersgrupperna, vid mitten av år 1934 följande: 

Medelåldern, l l 3/4 år, är obetydligt högre än år 1931. Landsbygdens barn 
äro i genomsnitt l 1/2 år yngre än städernas. De äktenskapliga barnen ha högre 
medelålder än de utomäktenskapliga, ett förhållande, som även och i synnerhet 
utmärker grupperna samhällsvård och fosterbarn (sid. 29 och 42). 

Sambandet mellan åldern och den närmare orsaken till omhändertagandet 
åskådliggöres utom av tab. 7 jämväl av följande medelåldersberäkningar. 

I den ordning, grupperna här upptagits, ha de att uppvisa stigande medel
ålder, vilket ju är fullt naturligt. 

En uppfattning om ålderssammansättningen i olika län erhålles, om än med 
något besvär, av uppgifterna i tab. 4, kol. 1—17, vilka därjämte angiva för
delningen efter kön och börd. Stort antal äldre barn (födda 1917 och tidi
gare) ha som vanligt de större städerna (Göteborg 40'7 %, Malmö 387 %} Stock
holm 365 %). Särskilt många barn i skolåldern utmärker Västerbottens län 
(78"7 %) och Älvsborgs län (759 %) samt talrika barn under skolåldern Värm
lands län (21-8 %) och Västmanlands (208 %). 

Antalet b a r n u t o m äktenskap är mycket stort inom gruppen 
skyddsuppfostran, proportionsvis vida större än inom gruppen förebyggande 
åtgärder. Se tablån på sid. 18. De utomäktenskapligas andel har emellertid 
under senaste treårsperiod tydligt gått tillbaka eller från 31'3 % år 1931 till 
29'9 år 1934. Av landsbygdens barn äro 32 % och av städernas 27 % barn utom 
äktenskap. Mellan gossar och flickor råder på landsbygden ingen större skill-

1 Räknat efter en i 1928 års berättelse angiven metod. Märk dock, att fallen av skyddsnpp-
fostran dels bestå av nytillkomna under året, dels av kvarvarande från föregående år. Vårdtidens 
längd inverkar sålunda. Jfr sid. 39. 
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nad i detta avseende, men i städerna är utomäktenskapligheten betydligt större 
bland flickorna (31 %) än bland gossarna (25 %). 

Ovan har uppdelning skett efter orsaken till omhändertagandet. Högsta 
procenttalet barn utom äktenskap finner man hos barn i »fara för vanart», 
särskilt på landsbygden, och det lägsta bland de vanartade. Orsaksgruppen 
»vanvård m. m.» kännetecknas av betydlig nedgång av procenttalet ända se
dan 1928. För övriga grupper variera talen rätt mycket från det ena stati
stikåret till det andra. 

Länsvis uträknade procenttal för utom äktenskapet födda återgivas i tab. G. 
De absoluta talen finnas i tab. 4 samt fördelade efter orsaken till omhänder
tagandet i tab. 5. 

Orsaken till omhändertagandet. I det föregående har omtalats, att äldre lag 
icke medgav omhändertagande av barn, som i föräldrahemmet misshandlades 
eller kroppsligen vanvårdades. Ifrågavarande lagrum, här kallat »vanvård 
m. m.» (22 § a ) , omfattar dock ej blott rena vanvårdsfall utan ock sådana, där 
barnet utsattes för »annan fara till liv eller hälsa», exempelvis genom att mo
dern lider av tuberkulos i smittsamt skede. De båda andra i lagen särskilt 
nämnda orsakerna betecknas här som »fara för vanart» (22 § b) , vilken orsak 
hänför sig till den fördärvliga beskaffenheten av barnets omgivning, och 
»vanart» (22 § c), som har avseende på dåliga böjelser hos barnet självt. Klart 
är, att gränserna mellan dessa begrepp icke äro fullt bestämda, utan att två 
eller flera orsaker samtidigt kunna vara förhanden. Vid bearbetningen av 
primärmaterialet ha dock såvitt möjligt dubbla orsaksuppgifter avlägsnats, 
i det att endast den till synes viktigaste orsaken räknats. 

För riket i dess helhet äro orsakerna »vanart» och »fara för vanart» unge
fär lika ofta angivna eller i 2 403 och 2 401 fall (vardera 38'9 % av samtliga). 
På landsbygden är den mindre utpräglade »faran för vanart» vanligast med 
1 385 eller 42'4 %; i städerna däremot dominerar vanarten såsom orsak till om
händertagande med 1 478, motsvarande 508 % av alla. Den minsta orsaksgrup
pen, »vanvård m. m.», förekommer i 1 376 fall (22'2 % av samtliga); på lands
bygden är denna orsak med 958 fall väsentligt vanligare (293 %) än i städerna 
(418 eller 14'3 %). Ar 1931 rådde ungefär samma förhållanden. 

Fördelningen efter kön, ålder och börd av barnen grupperade efter orsak till 
omhändertagandet framgår av tab. 7. Proportionstal lia angivits i det föregå
ende. Motsvarande fördelning efter börd inom de särskilda länen redovisas 
i tab. 5. 

Vårdformen. Behandlingen av för skyddsuppfostran omhändertagna barn 
skall, enligt de i barnavårdslagen därför meddelade anvisningarna, vara olika 
allt efter som orsaken till åtgärden varit barnets vanart eller andra missför-
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hållanden. Vanartade barn böra i främsta rummet intagas i skyddshem, men 
kunna även placeras i enskilt hem eller barnhem. Icke vanartade barn böra 
såvitt möjligt beredas vård i enskilt hem, men eljest i barnhem. För dessa 
senare barn är behandlingen likartad med den, som skall tillämpas på för sam-
hällsvård omhändertagna. En sammanställning med avseende på vårdfor
men av a l l a omhändertagna barn finnes gjord i översikten (sid. 10). För 
skyddsuppfostran lämnas uppgifter om vårdformen för hela riket samt lands
bygden och städerna i tab. 7 ävensom för de särskilda länen och de större stä
derna i tab. 6. Nedan angivas huvudprocentsiffror för olika vårdformer. 

Förändringarna från 1931 bestå främst däri, att barnhem och »andra an
stalter» kommit att anlitas mera, de förra i städerna, de senare på landet. — 
På grund av ovan angivna föreskrifter bör antalet skyddshemselever vara nå
got mindre än antalet för vanart omhändertagna. Av tab. 7 finner man också, 
att skyddshemseleverna från landsbygden voro 785 och de från städerna 1 008, 
medan de för vanart omhändertagna voro 925, resp. 1 478. Skillnaden är i 
själva verket stöTre än som synes, ty för några skyddshemselever betecknas 
orsaken som fara för vanart (53 lands- och 29 stadsbarn). Räknas dessa till 
vanartsgruppen, bli procenttalen för skyddshemselever 80 % på landsbygden, 
67 % i städerna och 72 % i hela riket. Städerna torde mer än landskommunerna 
anlita bl. a. »barnhem av skyddshems karaktär». 

Behandlingen är rätt olika för gossar och flickor. De förra tagas i betyd
ligt större utsträckning in på skyddshem (1 165) än de senare (628). Detta 
beror dock helt på att vanartsfallen hos de manliga äro vanligare (jämför tablå 
på sid. 21), ty i sådana fall förekommer skyddshemsvård ungefär lika ofta 
bland manliga (725 %) och kvinnliga (71-4 %). — I detta sammanhang kan 
det vara av intresse att undersöka beläggningen vid skyddshemmen. Då 
platsantalet vid skj-ddshemmen för gossar och flickor enligt sid. 4 var 1 064, 
resp. 478, blir antalet elever per 100 platser 109 vid de förra och hela 
131 vid de senare. Häri ingå dock villkorligt utskrivna. Som nedan skall 
visas, äro dessa ungefär jämnstarka för båda könen. Den verkliga beläggnin
gen är det emellertid ej möjligt att finna på detta sätt. Genom skyddshems
inspektionen ha i stället erhållits uppgifter om antalet vårddagar under år 
1934 för elever intagna vid skyddshemmen, d. v. s. ej villkorligt utskrivna. 
Vid hemmen för gossar voro vårddagarna 313 845 och vid hemmen för flickor 
149 965. Dessa tal motsvara en beläggning av 80"8, resp. 86"0 % och utvisa 
således en något mindre skillnad än av förut anförda tal kunde väntas. 

För varje särskild vårdform finnas i tab. I uppgifter om den procentuella 
fördelningen efter ålder för gossar och flickor. De enskilda hemmen och barn-
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Tab. I. Skyddsuppfostran år 1934: fördelning efter vårdform, ålder och kön, 
relativa tal. 

hemmen visa en ganska likartad fördelning med inemot 3/4 av barnen i mellan-
åldrarna, Vs till 1/i i yngre ålder och resten i ålder över 16 år. Ungefär samma 
fördelning förete också de gossar, som vårdats i »annan anstalt»., under det 
att flickorna i dylika anstalter endast till omkring 2/3 befinna sig i yngre 
eller mellanålder och till 1/3 i ålder över 16 år. Huruvida någon avsevärd 
del av dessa större flickor intagits i de s. k. räddningshemmen, kan icke sä
kert avgöras, överhuvud höra gossarna, som förut nämnts, mest till mellan
aktrarna. Detta gäller, ehuru i mindre mån, även skyddshemseleverna, av 
vilka de manliga till över hälften komma på mellanaktrarna, under det att de 
kvinnliga till blott omkring en tredjedel tillhöra samma åldersgrupp. — Den 
förut konstaterade lägre medelåldern för landsbarnen visar sig karakteristisk 
också för varje särskild vårdform. 

Villkorlig utskrivning. Sådan åtgärd innebär omhändertaget barns återläm
nande på prov till föräldrarna eller, för skyddshemselev, placering i annat 
enskilt hem (ev. i barnhem). Villkorlig utskrivning beslutas för skyddshems
elev av hemmets styrelse och för annat barn av barnavårdsnämnden. Skydds
hemselev står även därefter under tillsyn av hemmet, liksom annan villkor
ligt utskriven står under barnavårdsnämndens övervakning; den förre räknas 
i statistiken till skyddshemmet, ehuru han vistas utom detsamma, och den se
nare i regel till vårdformen före den villkorliga utskrivningen. 

Primärmaterialet till barnavårdsstatistiken har visat sig mindre tillförlitligt 
i avseende på villkorlig utskrivning från skyddshem, väl beroende på bristande 
kontakt mellan skyddshem och barnavårdsnämnd. För skyddshemselever ha 
uppgifter i stället erhållits genom skyddshemsinspektören. Villkorliga ut
skrivningstalet var för år 1931 84 % och för 1934 80 %; för kvinnliga elever 

3—371893 
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var talet det förra året högre. 93 %. än för manliga. 79 %, men sedan har skill
naden utjämnats. Att märka är, att de flesta direkt slutligt utskrivna ha över
lämnats från skyddshemmet till annan anstalt (år 1931: 62 av 83). Från-
räknas dessa, har villkorlig utskrivning tillämpats i 94 % av fallen. 

Villkorlig utskrivning av icke skyddshemselever har redovisats i 26G fall, 
varav endast 28 på landsbygden. Uppenbarligen är frekvenstalet här vida 
lägre, ehuru det icke låter sig så noga beräknas (ett försök har dock gjorts i 
1931 års berättelse, sid. 20.). 

De villkorligt utskrivna höra naturligtvis mest till de högre åldrarna. För 
utskrivna från skyddshem är medelåldern ej känd, men för övriga villkorligt 
utskrivna är den 12.55 år. 

För omsättningen inom gruppen skyddsuppfostran redogöres i en se
nare avdelning (sid. 38). 

Samhällsvård. 

Hela antalet barn. Avgränsningen mellan fattigvård och barnavård. Vad som i 
1924 års lag benämnes samhällsvård. skulle i stort sett motsvara den fattig
v å r d , som tidigare tilldelats barn utom föräldrahemmet. Flertalet barn av 
denna kategori ha också överförts från fattigvården till barnavården eller direkt 
omhändertagits av den sistnämnda. Under fattigvården kvarstodo däremot 
även efter tillkomsten av barnavårdslagen barn understödda i hemmet genom 
föräldrarna samt barn intagna på fattigvårdsanstalternas barnavdelningar. 

I verkligheten har emellertid gränsen mellan fattigvård åt barn och barna
vård ingalunda dragits enhetligt på åsyftat sätt. Härom se de båda föregående 
berättelserna samt tab. J . I korthet sagt voro avvikelserna till en början föl
jande. Medan de allra flesta utackorderade barn överförts till barna
vårdsnämnderna och dessa även omhändertagit flertalet kroniskt sjuka 
och abnorma, till anstalter överlämnade barn, kvarstodo såsom fattigvårds
fall (eller upptogos som sådana) en stor mängd på sjukhus för tillfällig 
kroppssjukdom vårdade barn. Aren 1928—1931 inträdde en förskjutning 
inom sistnämnda grupp, så att fattigvårdens andel blev än större, alltså en viss 
återgång till tidigare förhållanden, medan de båda förstnämnda grupperna allt 
fastare knötos till barnavårdsnämndernas verksamhetsområde. Från 1931 till 
1934 synes ingen ändring i utvecklingsriktningen ha inträffat. De utackorde
rade barnen hörde 1934 nästan helt och hållet under barnavården, nämligen i 
proportionen 30 »barnavårdsbarn» mot 1 »fattigvårdsbarn». En liten rest 
kroniskt sjuka och abnorma barn omhänderhades alltjämt av fattigvårdsstyrel
ser: mot denna del, sannolikt tinderstigande tusentalet, svarade åtminstone 
3 000, troligen omkring 4 000 kroniskt sjuka och abnorma, som stodo under 
barnavårdsnämndernas omvårdnad. De akut sjuka, på sjukhus intagna barnen 
bilda ett starkt stigande klientel under fattigvården med omkring 6000 indi
vider år 1934, men åtskilliga fall redovisas även av barnavårdsnämnder; det 
är här bruket vacklar mest. Såsom av tabellen framgår, kunna i barnavårds-
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Tab. J. Samhällsvård och motsvarande fattigvård åren 1928—1934.1 

statistiken kroniskt och akut sjuka icke åtskiljas; fördelningen ovan är därför 
beräknad.2 

I här angiven fördelning råder endast delvis skillnad mellan landsbygd och 
städer. Beträffande de utackorderade äro land och stad numera att jämställa. 
De kroniskt sjuka och abnorma ha i städerna fullständigare än på landsbyg
den lagts under barnavården. De tillfälligt sjuka barnen i städerna, torde, 
ehuru övervägande räknade till fattigvården, dock ej så allmänt ha förts dit 
som landsbygdens motsvarande barn. 

Fattigvårdens andel av hela antalet här behandlade barn har nedgått från 
omkring 22 % år 1928 till vid pass 20 % år 19:51. men diirefter hållit sig ungefär 
lika år 1934. Medelökningen per år under tiden 1931—19:54 utgjorde för hela 
barnantalet 3'4 % emot 2-2 % föregående treårsperiod, men ökningen faller nitstan 
helt på landsbygden. 

Såsom förut visats, var ökningen av gruppen skyddsuppfostran ungefär den
samma under senaste period. 

I det följande avses endast sanihällsvard eller av barnavårdsnämnderna re
dovisade barn. De voro enligt tab. 8. huvudtabellen för samhällsvården, 3G 874. 
Tab. K visar, att på 10 000 invånare kommo 59-2 barn i hela riket emot 54 l 
barn år 1931. Landsbygden redovisar 23 511 barn eller 569 på 10 000 och 
städerna 13 3(53. motsvarande (536 på 10 000. Högre frekvens i städerna är 
dock vida mer karakteristisk för fattigvården och i synnerhet för gruppen 
skyddsuppfostran. 

Mellan olika landsdelar framträder betydlig olikhet, såsom tab. K visar. 
Högt antal fall av samhällsvård per 10 000 invånare utvisa, vad landsbygden 
beträffar, särskilt de flesta norrlandslänen (Västernorrlands län 9 6 l ) samt 

1 Tabellen innefattar vissa mindre dubbelräkningar. Märk, att den 8. k. fattigsjukvården i Stock
holm och Göteborg hittills icke redovisats i dessa städers uppgifter till fattigvàrdsstatistiken och 
således icke heller ingår i tabellen. — 2 Jämför Tidskrift för barnavård och ungdomsskydd, årg. 
1934, s. 47. 
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Tab. K. Full av samhällsvård på 10000 invånare samt procenten barn utom äktenskap 
av för samhällsvård omhändertagna barn, år 1934, länsvis. 

Blekinge, Stockholms och Västmanlands län och av städerna Visby (109,9), 
Norrbottens läns städer och Göteborg. Låg frekvens förete landskommunerna 
i Jönköpings län (27'8), Kronobergs, Älvsborgs, Skaraborgs och Hallands län; 
bland städer med lågt tal är att nämna Norrköping. Olika praxis i avseende 
på avgränsningen mellan fattigvård och barnavård inverkar naturligtvis på 
frekvenstalen. De län. där de största förskjutningarna sedan år 1931 inträf
fat, nämnas på sid, 39, som dock avser samtliga omhändertagna barn. 

De absoluta talen för varje län meddelas i tab. 2. 

Fördelning efter kön, ålder och börd. En regelbundnare sammansättning av 
gruppen samhällsvård än av gruppen skyddsuppfostran kan väntas redan 
därför, att materialet är så mycket större, att tillfälligheternas spel mer ut
jämnas, men även av andra skäl. De psykologiska orsaker, som göra att t. ex. 
proportionen m e l l a n könen inom gruppen skyddsuppfostran helt 
avviker från det normala, komma sålunda knappast i betraktande, när det 
gäller samhällsvård. 

Gossöverskott råder, men dess storlek, 117 gossar mot 10 flickor, överstiger 
föga det överskott på gossar, som kännetecknar barnaåldrarna i allmänhet. 
Se sid. 9. Även vid uppdelning efter ålder och äktenskaplig börd gäller i 
huvudsak detsamma, såsom i berättelsen för år 1928 visats. Blott vid upp
delning efter orsaken till omhändertagandet (se nedan), erhålles en grupp, som 
avviker mera, nämligen barn omhändertagna för »sjukdom m. m.», varav fin
nas 13 gossar för varje tiotal flickor. 

Jämväl ålderssammansättningen av gruppen samhällsvård av
viker vida mindre från den normala än den, som kännetecknar gruppen skydds-
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Tab. L. Åldersfördelning för barn, som blivit föremål för samhällsvård, åren 1934 och 
1931. 

uppfostran, i det den förra består av i allmänhet betydligt yngre barn. Jäm
för tab. L med tab. H. Samhällsvård skall upphöra senast, då barnet fyllt 
16 år. Gruppen har ungefär samma ålderssammansättning 1034 som 1931. 
På 10 000 personer i ålder 0—16 år kommo år 1934 omkring 230 barn omhän
dertagna för samhällsvård emot 200 år 1931: frekvensens ökning är således 
15 %. Åldersfrekvenstalen äro för födda år 1934 1752. åren 1928—1933 2130 
och åren 1918—1927 241-6 på 10 000 personer.2 Stegringen med stigande ålder 
är vida svagare här än inom gruppen skyddsuppfostran. Frekvensökningen 
sedan år 1931 faller mest på de högre åldersgrupperna. 

Det råder en viss skillnad mellan landsbygd och städer i avseende på ålders
fördelningen. Detta framgår utom av tab. L även av nedanstående tablå över 
medelåldern, beräknad på samma sätt som i fråga om skyddsuppfostran. 

Medelåldern, 891 år, är ungefär densamma som år 1931 (885 å r ) . Lands-
barnen äro i genomsnitt något äldre än stadsbarnen: detsamma gäller foster
barnen (tab. O), men däremot, som förut visats, icke gruppen skyddsupp
fostran. De äktenskapliga barnen ha en avgjort högre medelålder än de utom-
äktenskapliga ; i detta avseende likna både fosterbarnen och gruppen skydds
uppfostran den här ifrågavarande gruppen, ehuru skillnaden hos dem är mindre. 
Rörande de antagliga orsakerna till detta genomgående drag se sid. 43. 

Efterföljande tablå innehåller en jämförelse mellan barn, omhändertagna för 
samhällsvård, och samtliga levande födda i avseende på börden. 

1 Jämte ett fåtal äldre barn, som kvarstått omhändertagna efter fyllda 16 år (se tab. 4). — 
2 Jämför not sid. 22. 
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Den stora skillnaden mellan barn i och under skolåldern är endast en annan 
sida av den iakttagna lägre medelåldern hos de utomäktenskapliga barnen. I 
sin helhet består gruppen till icke mindre än 59 % av barn utom äktenskap, 
varför iakttagelsen, att gruppen har en mera normal sammansättning än grup
pen skyddsuppfosfran (30 %). icke här har giltighet. Den högre utomäkten-
skapligheten bland städernas nyfödda återspeglas icke inom gruppen samhälls-
vård; tvärtom äro i den yngre gruppen landsbygdens tal högre än städernas, 
medan i den äldre talen äro ungefär lika. 

Vad sedan angår de särskilda orsaksgrupperna, finner man för dem följande 
procenttal : 

Första och tredje momentens barn, vilka omhändertagits på grund av nöd 
eller värnlöshet och som pläga rätt nära överensstämma i fråga om börden, ha 
sammanförts (se sid. 31). De avvika med nära 2/3 utomäktenskapliga full
ständigt från andra momentets grupp, de för sjukdom m. m. omhändertagna, 
av vilka knappt 1/4 voro barn utom äktenskap. Motsvarande procenttal för 
könen utvisa ingen nämnvärd skillnad dem emellan. I följande avdelning skall 
den här framträdande klyvningen av materialet närmare skärskådas. 

Procenttalet utomäktenskapliga inom olika län varierar icke så litet, efter 
vad tab. K utvisar. Synbarligen råder ett visst samband med utomäktenskap-
ligheten bland nyfödda inom området. 

Orsaken till omhändertagandet. Redan det föregående har visat, att sam
mansättningen av den grupp barn, där omhändertagandet grundats på 2 
mom. av 29 §, är i avseende på börden väsentligen en annan och mera normal 
än sammansättningen av de grupper, på vilka 1 och 3 mom. angivits tillämpade. 
Orsaken är det icke svårt att påvisa. 

Första momentet omtalar omhändertagande av barn i föräldrahemmet, som 
är utsatt för n ö d , utan att 22 § (skyddsuppfostran) är tillämplig (»nöd i 
hemmet»). Andra momentet avser barn som, i annat fall än i 22 § avses, till 
följd av sjukdom, vanförhet eller annan kroppslig eller andlig brist eller svaghet 
är i behov av särskild vård utom hemmet (»sjukdom m. m.»). Tredje momentet 
gäller barn, vars föräldrar avlidit eller övergivit barnet (»värnlöshet»). 
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Där behov av vård uppstått till följd av sjukdom eller abnormitet, är barnets 
eget tillstånd i fysiskt eller psykiskt avseende den grundläggande orsaken, 
ehuru ingripande, här som eljest, icke får ske, om behovet annorledes avhjälpes. 
Där nöd i hemmet eller barnets värnlöshet betingat behovet, spela barnets lev
nadsomständigheter den förnämsta rollen. Av dessa överväganden torde för
klaring kunna hämtas till den fullständigt olika karaktären av gruppen »sjuk
dom m. m.» och övriga båda grupper. 

»Nöd i hemmet» och »värnlöshet» äro de egentligen socialt betonade skälen 
till ingripande. Men när det gällt att avgöra, vilket av dessa sistnämnda skäl, 
som varit för handen, har resultatet blivit så olika, att uppgifterna icke före
falla särdeles tillförlitliga. Från och med år 1034 ha därför 1 och 3 momenten 
i berättelsen sammanförts, ehuru de vid materialets bearbetning hållits åtskilda. 
Så mycket bör emellertid sägas, att nu liksom tidigare nöd i hemmet är den do
minerande orsaken i städerna, medan denna och orsaken värnlöshet väga unge
fär jämnt på landsbygden. Det är icke lätt att avgöra, huruvida detta förhål
lande, med hänsyn till städernas högre frekvens per invånare räknat, beror på 
en vidare utsträckning ay hjälpverksamheten utöver den oundgängligen nöd
vändiga, som betingas av värnlöshet. 

De enligt 1 och 3 mom. omhändertagna barnen voro 32 065 eller 86,9 % av 
samtliga, varav på landsbygden 20 G93. utgörande 88'0 %, och i städerna 11 372 
eller 84'9 %. För år 1931 voro procentsiffrorna något högre. De enligt 2 mom. 
omhändertagna ha således stigit i antal i förhållande till de förra och utgjorde 
år 1934 4 854 eller 13 1 %, fördelade med 2 833 (120 %) på landskommunerna 
och 2 021 (l5,1 %) på städerna. Storleken av denna grupp beror mycket på 
den ojämna fördelningen av hithörande fall mellan fattigvård och barnavård. 

I några få fall förekommer dubbel orsaksuppgift för ett och samma barn. 
Uppgifter länsvis och för större städer rörande orsakerna till omhänderta

gandet meddelas i tab. 5. 

Vårdformen. Barnavårdslagen ger uttryck åt den åsikten, att för icke van-
artade eller sjuka barn familjevård i allmänhet är att föredraga framför an
staltsvård. Enligt lagen skall omhändertaget barn, som icke är sjukt eller 
vanartat, utackorderas i enskilt hem, och endast i undantagsfall eller tillfälligt 
må det intagas i barnhem. Sjuka eller abnorma barn böra givetvis i regel in
tagas på specialanstalter. 

Till ovanstående bör anmärkas, att särskilt uppgifterna om vård i »annan 
anstalt» påverkas, liksom då det gäller orsaksgruppen »sjukvård m. m.», av 
huruvida dylika äTenden ombesörjts av fattigvårdsstyrelsen eller barnavårds
nämnden. 
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Tab. M. Samhällsvård år 1934: fördelning efter vårdform, ålder, kön och börd, rela
tiva tal. 

Antalet vårdfall, varom här är fråga, är naturligtvis högre än nettoantalet 
barn. De barn, som sålunda under året erhållit vård på mer än ett sätt, voro 
1 289, varav icke mindre än 1 018 tillhörde städerna. Huruvida denna ojämn
het grundar sig på en verklig skillnad i klientelet mellan stads- och landskom
muner eller om tilläventyrs de senare ibland lämnat ofullständiga uppgifter 
om barn vårdade på mer än ett sätt, kan icke avgöras. 

Vård i enskilt h e m ägde rum i det stora flertalet fall, 28 799 eller 
75'6 % av totalantalet (tab. 8). De övriga fördelade sig ungefär lika på b a r n 
h e m , 4475 (11-8 %), och annan anstalt, 4816 (12'6 %). Proportio
nerna voro år 1931 ungefär desamma. Detta gäller även, om land och stad 
särskiljas. För stadsbarnen komma barnhemmen vida mer i fråga (20"9 %) än 
för landsbygdens barn (62 %), och även annan anstalt är mera anlitad för de 
förra (14-8 %) än för de senare (11"4 %). 

Undantagas de i annan anstalt vårdade barnen, vilka i stort sett motsvara 
orsaksgruppen »sjukdom m. m.», befinnes återstoden fördela sig på enskilt 
hem och barnhem sålunda, att på landsbygden 93'0 % voro utackorderade och 
70 % intagna i barnhem, medan för städerna motsvarande procenttal voro 754 
och 246; fördelningen var nästan alldeles lika år 1931. 

För ålderssammansättningen vid olika vårdformer meddelas de absoluta ta
len i tab. 8 och procentsiffror i tab. M. De i barnhem intagna barnen äro av
gjort yngst, i det omkring 40 % av de äktenskapliga och nära 60 % av de utom-
äktenskapliga befinna sig under skolåldern; för stadsbarnen äro motsvarande 
tal särskilt höga. Av de hos enskilda utackorderade höra till den yngre grup-

1 Av hela antalet barn. 
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pen blott 19—20 % av barnen i äktenskap och 36—38 % av barnen utom äkten
skap utan nämnvärd skillnad mellan landsbygd och städer. Av barnen i an
nan anstalt utgöra de yngre ungefär samma procenttal, vad hela riket beträf
far, som av de enskilt utackorderade, men städernas yngre äro förhållandevis 
betydligt flera än landsbygdens. 

Proportionen mellan könen, som ju för hela gruppen samhällsvård är nära 
normal, visar inga större avvikelser för olika vårdformer. Gossantalet är om
kring 11 för varje tiotal flickor vid utackordering och 13 vid vård i barnhem 
eller annan anstalt. 

Däremot är utomäktenskapligheten högst olika vid fördelning efter vård
form. Av barnen i enskilt hem äro två tredjedelar barn utom äktenskap, men 
barnhemmens klientel består till mindre än hälften av sådana barn, och bland 
barnen i annan anstalt äro de än färre; sistnämnda grupp motsvarar som nämnt 
i stort sett orsaksgruppen »sjukdom m. m.». 

En sammanställning av grupperna skyddsuppfostran och samhällsvård med 
avseende på vårdformen har gjorts på sid. 10. 

Länssiffror rörande fördelningen efter vårdform meddelas i tab. C. Med 
högt antal barn i enskilt hem (mer än 90 %) framträda landskommunerna i 
Kristianstads, Skaraborgs och Malmöhus län. Barnhemsbarnen tillhöra före
trädesvis de större städerna och de län, som omge dem. Också barnen i annan 
anstalt visa mycket ojämn fördelning: de omfatta mer än 30 % i Västerbottens 
och Örebro läns städeT, medan de på landsbygden i intet län överstiga 17 %, 
vilket tal i det närmaste nås uti Stockholms. Blekinge och Västerbottens län; 
undre gränsen är omkring 5 % (Västernor.rlands läns städer, Skaraborgs läns 
landsbygd). 

Vårdkostnaderna för omhändertagna barn samt barnens omsättning och 
dödlighet m. m. 

Kommunernas sammanlagda kostnader. De uppgifter, som enligt det för barna
vårdsstatistiken använda formuläret skola lämnas för varje särskilt barn an
gående kommunens kostnader, lämna ingen fullständig redovisning för barna
vårdsnämndens utgifter. De åsyfta endast att angiva de direkta bruttokost
naderna för omhändertagna barns vård. För dylik kostnad redovisar den 
nämnd, som i första hand bestritt utgiften, vare sig denna sedermera 
ersatts från annat håll eller icke. Uppgift om till annan barnavårdsnämnd 
utgiven ersättning har sålunda icke begärts. I dessa avseenden råder full 
överensstämmelse med fattigvårdsstatistiken. Från denna, som alltid innehål
ler uppgift om understödsvärde, skiljer sig barnavårdsstatistiken dock däri, att 
icke så sällan kostnadsuppgift saknas av det skäl, att barnavårdsnämnden icke 
haft några utgifter, icke ens utlägg, för barn, som likväl omhändertagits. 
Äldre utackorderade barn vårdas exempelvis ofta utan ersättning, och åtskilliga 
barnhem mottaga på grund av donationsbestämmelser eller andra föreskrifter 
barnen utan ersättning. 
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Tab. N. Kommunernas bruttokostnader, åren 1934 och 1931, kr. 

I föregående berättelser liar anmärkts, att skyddshemsavgiften redovisats 
olikformigt, i vissa län brutto, i regel med 1 000 kr, men i andra län netto, 
d. v. s. efter avdrag av landstingets andel. På grund härav voro kostnaderna 
för skyddshemselever länen emellan ej överallt jämförbara. 

Med ändring härav ha skyddshemsavgifterna i de nettoredovisande länen år 
1934 höjts till bruttot. Detta medför således jämförbarhet mellan länen, men 
ej mellan 1934 års statistik och de föregående årens. 

Kommunernas sammanlagda kostnader för omhändertagna barns vård an
givas dels länsvis i tab. 9 och dels för hela riket, med fördelning efter ålder 
m. m., i tab. 10. De viktigaste summorna återgivas i texttabellen X. Total
summan för hela landet uppgår till 11"6 milj. kr, varav 6-5 milj. komma på 
landsbygden. Summan har sedan 1931 ökats med 10'2 %. En halv till en 
procent synes bero på den fullständigade bruttoredovisningen av skyddshems
avgifter. Huvudparten, 9'8 milj. kr (84'8 %), utgöres av vårdavgifter, erlagda 
till enskilda eller till främmande anstalter, medan 14 milj. kr (124 %) utgöra 
kostnader för vård å kommunernas egna anstalter och resten 328 000 kr kost
nader för utrustning, resor m. m. Anmärkningsvärt är, att för vård å k o m 
m u n s e g e n anstalt föregående statistikår redovisades en omkring 
125 000 kr högre kostnad, 1'56 milj. kr (14,8 % av totala kostnaden). Minskning
en faller nästan helt på landsbygden och utgör där 26'5 % av 1931 års kostnad. 
I städerna inskränker sig minskningen till 2'6 % och berör helt gruppen sam-
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hällsvård, medan vid skyddsuppfostran de egna anstaltskostnaderna ökats. Av 
tab. 10 jämförd med motsvarande tabell för år 1931 framgår, att minskningen 
väsentligen hänför sig till »annan anstalt» och barnhem. Kostnaden för vård 
på egen »annan anstalt» har nedgått från 64306 kr till 16901 kr. Det torde 
huvudsakligen bero på att ålderdomshemmen mer och mer befriats från min
deråriga. Proportionsvis vida lägre är nedgången i vårdkostnaden vid egna 
barnhem. Denna torde vara en följd av barnavårdsförbundens ordnande av 
centrala upptagningsheni, vilket medfört nedläggning av åtskilliga hem till
höriga enskilda kommuner. — I städerna kommer naturligtvis vida mer på 
egna anstalter (1-2 milj. kr eller 230 %) än vad fallet är på landsbygden 
(266 000 kr eller 4 l %), 

Kostnadernas fördelning efter vårdens form framgår av nedanstående tablå, 
där grupperna skyddsuppfostran och samhällsvård hopslagits. 1931 års kost
nader angivas till jämförelse. 

Den alldeles övervägande delen av kostnaderna belöper på enskilt hem 
(59'9 %), men övriga kostnader fördela sig tämligen jämnt på barnhem, skydds
hem och andra anstalter, llestgruppen avser huvudsakligen barn, som under 
året fått vård av mer än ett slag; dessa kostnader torde fördela sig i liknande 
proportion som övriga på de fyra vårdformerna. Den ökning i förhållande till 
år 1931, som märkes för alla vårdformer, är störst inom grupperna enskilt hem 
och skyddshem och framträder där både på landsbygd och i stad; beträffande 
skyddshem hänvisas till vad ovan sagts om bruttoredovisning. Ökningen av 
barnhemskostnaden faller nästan helt på städerna, och kostnadsökningen för 
annan anstalt är resultatet av en stark stegring på landsbygden, som över
väger den icke obetydliga tillbakagången i städerna. 

Vårdavgift per månad. I omstående tablå uppgives medelvårdavgiften per 
månad för olika vårdformer med särskiljande av skyddsuppfostran och sain-
hällsvård. Talen för år 1934 hänföra sig till skillnad mot talen för år 1931 
endast till det klientel, som vårdats mot ersättning. Antalet kostnadsfritt vår
dade barn angives längre fram. 
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Tablån kan i korthet kommenteras på följande sätt. Vårdavgiften per månad 
utgör vid skyddsuppfostran 36 kr på landet och 52 kr i städerna med medeltalet 
43 kr för riket samt vid samhällsvård 22 kr på landet och 28 kr i städerna eller 
i genomsnitt 24 kr. Den dyrare vården i städerna faller i ögonen. Skillnaden 
beror nästan uteslutande på att städernas anstaltsvård är kostsammare 
än landskommunernas; familjevården däremot ställer sig ungefär lika för land 
och stad. 

Av tablån framgår också, att det icke har någon egentlig betydelse för vård
kostnaden, huruvida barnavårdsnämndens ingripande grundat sig på 22 § 
(skyddsuppfostran) eller 29 § (samhällsvård), när vården varit av samma slag. 
Vad städerna beträffar, ligger dock medelvårdavgiften till främmande barn
hem tydligt högre vid skyddsuppfostran (39 kr) än vid samhällsvård (34 kr 
per månad). Men i stort sett är skillnaden mellan vad barnavårdsnämnden i 
medeltal får utbetala i fall av skyddsuppfostran och av samhällsvård bero
ende av den höga skyddshemsavgiften. 

Med hänsyn till vårdens form är att säga, att barnen i enskilt hem, som na
turligt är, draga den lägsta kostnaden. Grupperna av på anstalt vårdade 
barn sammansättas var och en av två i kostnadshänseende skilda, nämligen barn 
vårdade på den redovisande kommunens egen anstalt och barn intagna i främ
mande anstalter. För de förra angives kommunens beräknade kostnad, för de 
senare den av kommunen erlagda avgiften. Detta medför en betydlig mer
kostnad för på egna anstalter vårdade. Tablån visar detta i fråga om barn
hem och skyddshem; för annan anstalt äro fallen av »egen anstaltsvård» myc
ket få. 

Inga större förändringar av medelvårdavgiften ha inträffat sedan år 1931. 
Höjningen av skyddshemsavgiften från 57 till 75 kr per månad (främmande 
anstalt) beror delvis, som ovan sagts, på bruttoredovisningens genomförande, 
delvis på uteslutningen av den kostnadsfria vården. Den svagare men tydliga 
nedgången av vårdavgiften till annan anstalt härrör nog av den minskade be
tydelsen av egna anstalter inom denna grupp. 
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I fråga om barn utackorderade hos enskilda råder ett tydligt sam
band mellan vårdkostnad och ålder: med stigande ålder blir vårdavgiften lägre. 
Detta framgår av nedanstående tal : 

Talen inom parentes grunda sig på mycket få fall. Inom grupperna av barn 
vårdade på anstalt framträder intet tydligt samband mellan vårdkostnad 
och ålder. Se tab. N i 1931 års berättelse. 

Antalet b a r n vårdade kostnadsfritt var inom gruppen skydds
uppfostran 567 eller 9'2 % av samtliga och inom gruppen samhällsvård 434 
(1'2 %). Den högre frekvensen bland de förstnämnda förklaras av att däri ingå 
villkorligt utskrivna, varav många vistas i föräldrahemmet och andra själva 
förtjäna sitt uppehälle. De fritt vårdade barnen tillhöra (ivervägande de äldre. 
Nedan visas detta för de viktigaste grupperna. 

Kostnadsfri vård av skyddshemselever redovisas huvudsakligen av de största 
städerna, vilka ha egna skyddshem, och måste därför avse villkorligt utskrivna. 
Villkorlig utskrivning av andra än skyddshemselever synes betydligt vanligare 
i städer än på landsbygd (sid. 26). Detta avspeglas i talen ovan rörande 
skyddsuppfostran i enskilt hem. 

Den månatliga medelkostnaden för vård i enskilt hem i n o m o l i k a l ä n 
varierar ungefär på samma sätt som vårdavgiften för fosterbarn (tab. 12), men 
är i allmänhet lägre än denna, i synnerhet i dyrorter såsom Stockholm, Göte
borg och Malmö jämte angränsande län. Förhållandet är uppenbarligen uttryck 
för en benägenhet att utackordera barnen på billigare ort än hemorten. För 
övrigt hänvisas till en jämförelse mellan vårdavgifterna för omhändertagna 
barn och fosterbarn uti översikten över barnavårdsnämndernas verksamhet 
(sid. 11). 
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Kostnader för icke omhändertagna barn. I tab. 10 förekomma jämväl vissa 
obetydliga kostnader för »ej omhändertagna barn», uppgående till 9 634 kr för 
hela riket. Av dessa kostnader komma endast 302 kr på städerna. Häri ingå 
dels kostnader för barn. som blivit föremål allenast för förebyggande åtgärder 
eller »ingen åtgärd», dels och huvudsakligen kostnader för understöd, som 
av enstaka barnavårdsnämnder utlämnats till icke omhändertagna, utan hos 
modern eller av fosterföräldrar vårdade barn. Då antalet här berörda barn var 
100, kommer på vart och ett en medelkostnad för år 1934 av omkring 91 kr. 
Att städerna representeras av ett så litet tal, torde bero på att deras motsvarande 
fall i regel handlagts av fattigvårdsstyrelsen. 

Omsättning, medelvårdtid och dödlighet. Hemortsrätt. Förhållandet mellan ny
tillkomna och från föregående år kvarvarande är naturligtvis beroende av ål
dern, såsom följande sammanställning visar: 

Vid jämförelse med år 1931 framträder en minskning av antalet nytillkomna i 
procent av vid årets början kvarvarande, vilken är mest utpräglad för de yngre. 
Man fäster sig dock vid det rätt höga antalet nytillkomna äldre flickor 
inom gruppen skyddsuppfostran. För sistnämnda grupp i dess helhet var be
rörda procenttal år 1931 omkring 22 %. men år 1934 endast 17 %. För gruppen 
samhällsvård är nedgången icke så stor. men det är en viss skillnad mellan 
landsbygden med procenttalet 21 (25 f. år) och städerna med talet 31 (32 
f. å r ) . 

Följande omsättningssiffror avse både skyddsuppfostran och samhällsvård 
eller samtliga omhändertagna barn (se tab. G): 
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Man får ett noggrannare uttryck för Jet allmännas försörjningsbörda gent
emot de omhändertagna barnen genom att räkna ut antalet v å r d å r, 23 030 
för landsbygden och 12 842 för städerna eller sammanlagt 35872. Sättes detta 
antal i relation till folkmängden, erhållas talen 5'57, 611 och 5'76 per 1 000 
invånare för respektive landsbygden, städerna och riket. På detta sätt uträk
nade bliva lands- och stadskommunernas frekvenstal åtskilligt mera lika, i det 
att städernas tal är 10 % högre än landsbygdens, än om antalet barn lägges till 
grund för beräkningen, då städernas överskott blir 19 %. 

Förklaringen härtill måste vara en starkare omsättning bland städernas barn, 
som gör att medelvårdtiden för dem är lägre än för landsbarnen. Medelvård
tiden erhålles genom division av medelantalet barn med de under året av
gångna (och avlidna) barnens antal. Den utgör för landsbygden omkring 5'4 
år. för städerna 3 " år och för hela riket 40 år. Till jämförelse må nämnas, 
att fosterbarnen i städerna synas ha en medelvårdtid av endast 2 k 3 
år (sid. 48). 

Länsvis betraktat har antalet omhändertagna barn sedan år 1931 ökats mest 
på landsbygden i Jönköpings län (30 %), Kronobergs, Malmöhus och Skara
borgs län samt i städerna i Västerbottens (29 %) och Örebro län och i Stock
holms stad. Minskning har icke inträffat på landsbygden i något län, men i 
några läns städer, därav i Östersund med 14 %. 

Antalet avlidna utgjorde bland omhändertagna barn 1G9, därav 107 till
hörande landsbygden. Att döma härav skulle dödligheten för dessa barn stadigt 
minskas. Den utgjorde, beräknad på 1 000 vårdar. C'73 år 1928, 5fe7 år 1931 
och 471 år 1934. Dödligheten har alla åren varit högre i städerna än på landet, 
men skillnaden är minskad år 1934, då städernas tal var 4\S3 och landskommu
nernas 4'65 %0. Om jämförelse skall göras med fosterbarnsgruppen, måste dödlig
heten uträknas per barn och icke per vårdar, varom uppgift saknas för foster
barnen. Talet blir 303 %0 och tyder som vanligt på högre dödlighet för de om
händertagna barnen än för fosterbarnen (1'5 %0). 

Hemortsrätten är oberoende av var omhändertagandet, den förebyg
gande åtgärden etc. sker och har ej heller samband med barnets placeringsort. 
Om hemortsrätten föreligga uppgifter, visserligen ej alldeles fullständiga, då 
Stockholm och Göteborg enligt medgivande redovisat densamma endast för om
händertagna barn, men detta torde icke ha större betydelse. Enligt tab. 2 ut
gjorde de i annan kommun hemortsberättigade på landsbygden G 654 och i 
städerna 3 i)28, motsvarande resp. 243 % och 19'4 % av hela antalet barn enligt 
avd. 1. Man kunde ha väntat, att städernas rörligare befolkning skulle ha för
anlett ett högre procenttal för dem. Att motsatsen är fallet, kan kanske till 
någon del förklaras av, att många omhändertaganden avse fosterbarn, lämnade 
av enskilda, från vilka betalningen uteblivit. Fosterbarnen placeras nämli
gen, som ovan visats (sid. 13), i större utsträckning på landet än i städerna, 
och särskilt stadsbarnen torde på detta sätt byta kommun. 
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IV. Fosterbarn under barnavårdsnämndernas tillsyn. 

Uppgiftsmaterialet. Den gren av barnavårdsnämndernas verksamhet, som av
ser tillsyn över fosterbarnsvården, regleras genom bestämmelserna i 7 kap. av 
1924 års lag. Tillsynen utövades före lagens tillkomst av fosterbarnsnämnden 
eller, där sådan ej fanns, av hälsovårds-, resp. kommunalnämnden. Vid över
flyttningen av detta bestyr till barnavårdsnämnden vidgades fosterbarnsbe
greppet till att omfatta barn i ålder under sexton år från att förut hava omfat
tat endast barn i ålder under sju år. Höjningen av åldersgränsen skulle dock 
ske successivt på det sätt, att barn födda före år 1919, som enligt den nya la
gen voro fosterbarn, icke skulle stå under tillsyn annat än i de särskilda fall, 
då nämnden ansett detta nödigt och fattat beslut därom. 

I verkligheten har det varit tämligen vanligt, i synnerhet på landsbygden, 
att tillsynen omfattat även nämnda äldre barn, av vilka emellertid endast en 
årsklass, de år 1918 födda, kvarstod år 1934. 

Genom fosterbarnsstatistiken erhålles icke fullständig kännedom om an
talet barn i landet, som »mot ersättning fostras hos annan än föräldrarna 
eller särskilt förordnad förmyndare, vilken har vårdnaden om barnet», eller 
som äro intagna i barnhem, utan att ersättning utgår, det vill säga om antalet 
fosterbarn i vidsträckt bemärkelse enligt 49 § 1 mom. barnavårdslagen (var
under alla fosterbarn med få undantag inrymmas). 

Förteckningarna över fosterbarn, på vilka statistiken är grundad, skola näm
ligen icke upptaga »nämndernas egna» (omhändertagna) barn, vilka vistas 
inom kommunen. Har barnavårdsnämnden i kommunen A omhändertagit ett 
barn och utackorderat barnet i B kommun, så är det fosterbarn enligt lagen 
och redovisas såsom sådant av B kommuns barnavårdsnämnd. Placeras barnet 
däremot i fosterhem eller barnhem i A kommun, så är det visserligen f o r 
m e l l t även då fosterbarn, men tillsynsbestämmelserna i fosterbarnskapitlet 
äga icke tillämpning och barnet blir icke redovisat i den avdelning av förteck
ning och statistisk redogörelse, som avser fosterbarn. 

Först genom tillägg av sistnämnda grupp, som erhålles ur statistiken över 
de omhändertagna barnen, vinnes kännedom om »fosterbarnen i vidsträckt be
märkelse.» Se sista kolumnen i tab. 2 och 3 samt översikten över barnavårds
nämndernas verksamhet (sid. 8 och 13). I detta kapitel är däremot blott fråga 
om fosterbarn i inskränkt mening, »fosterbarn under tillsyn». 

Det bör än en gång betonas, att i fosterbarnsstatistiken barnet räknas till 
den kommun, där det listas, medan det omhändertagna barnet hänföres till den 
ort, där det omhändertagits. Ar, då ett fosterbarn flyttar från en kommun till 
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en annan, blir det därför dubbelräknat. Antalet sålunda dubbelförda kan dock 
icke angivas. Härav uppkommet fel verkar emellertid i motsatt riktning mot 
det som omnämnes här nedan. 

Fortfarande torde anmälningarna av mottagna fosterbarn på vissa håll vara 
ofullständiga. E t t stort steg mot fullständighet har emellertid tagits sedan 
föregående statistikår: genom statens barnavårdsinspektion och allmänna barn
huset har under åren 1933—1936 pågått en fosterhemsinventering 
över hela landet, varvid under åren 1933 och 1934 besöktes omkring en tredje
del av landets kommuner. Vid inventeringen uppspårades en mängd ej anmäl
da fosterbarn, särskilt inom Gävleborgs län (mer än 150), Södermanlands, 
Jämtlands, Stockholms och Skaraborgs län. För de flesta av nämnda län av
speglas detta förhållande i en kraftig ökning av antalet fosterbarn i fosterhem 
enligt tab. 12. 

Stockholms och Malmö barnavårdsnämnder ha erhållit tillstånd jämlikt 60 § 
1 mom. att själva utöva tillsyn över de barn, som av dem överlämnats till 
fosterhem eller barnhem utom den egna kommunen. Dylikt tillstånd har ock
så allmänna barnhuset fått beträffande de av stiftelsen omhändertagna barnen 
(60 § 2 mom.). De nu nämnda barnen äro ej underkastade tillsyn av vistelse
kommunernas barnavårdsnämnder. De tre institutionerna lämna i stället 
särskilda statistiska uppgifter för ifrågavarande barn, vilka i vederbörande 
tabeller betecknas såsom »från lokal tillsyn undantagna barn».1 

Lagen giver ock barnavårdsanstalt möjlighet att vinna befrielse från till
syn och anmälningsskyldighet (60 § 3 mom.). Sådan befrielse, som beviljas 
av länsstyrelse, gällde vid 1934 års slut för 23 barnhem i åtta olika län, rym
mande tillsammans 611 barn. Genom befrielsen upphöra barnen i sagd? barn
hem också att vara föremål för statistisk bearbetning. För två barnhem med
delades befrielsen under redogörelseåret. Beträffande det ena av dem ingå 
barnen för en del av året i statistiken. 

En och annan av uppgiftslämnarna tordp haft svårt att skilja på avd. 1 (om
händertagna m. fl. barn) och avd. 2 (fosterbarn). Härav härrör en viss osä
kerhet i statistiken. 

Hela antalet fosterbarn. Vårdformen. Det bearbetade materialet upptager, 
såsom framgår av tab. 11 och 12, ett sammanlagt antal fosterbarn av 32 313. 
År 1931 var antalet 31 517. Medelökningen per år var 0"83 % emot 215 % under 
föregående treårsperiod. Redan på den tiden var emellertid ökningen uteslu
tande skenbar och berodde på höjning av åldersgränsen. Detsamma gäller för 
perioden 1931—1934, såsom visas i nästa avdelning. På landsbygden kommo 
24 252 och på städerna 8 061 fosterbarn, vilket innebär en högre proportion 
på landsbygden vårdade barn, 75l %, än år 1931, då talet var blott 71"8 %. 

Det vida övervägande antalet fosterbarn vårdades i fosterhem, nämligen 
26 990 eller 834 % av samtliga. Et t antal av 5 367 voro intagna i barnhem 
(inräknat 4 i annan anstalt vårdade), varav 44 därjämte vårdats i fosterhem 

1 Bland ifrågavarande barn ingå ett mindre antal barn födda före år 1919, av vilka flertalet, 
därest de varit underställda lokal tillsyn, icke skulle ha redovisats såsom fosterbarn. 

4—371893 
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Tab. O. Fosterbarnens fördelning efter börd i procent samt medelålder 
åren 1934 och 1931. 

under en del av året och räknats till båda grupperna. Barnhemsbarnens andel 
utgör 16-6 % emot 15"7 % år 1931. 

Landsbygdens andel av barnantalet i fosterhem, 20 881 eller 774 %, är myc
ket större än dess proportion av barnhemmens barnantal, 3 405, motsvarande 
63-4 %. Såsom talen visa, vistas även barnhemmens barn företrädesvis på landet, 
och det framträder en tendens till ytterligare förskjutning åt det hållet. 

Antalet från lokal tillsyn undantagna barn var 2 424 eller väsentligt mindre 
än förut (år 1931 2 852). Liksom föregående treårsperiod är det även nu 
barnhusbarnens successiva avgång, som förklarar huvudparten av minskningen. 
Till Stockholms stads barnavårdsnämnd hörde 1 972 av de ifrågavarande bar
nen, till Malmö stads 348 och till allmänna barnhuset 104. 

Fördelning efter börd och ålder. Dödlighet. I tab. 11 lämnas redogörelse för 
fosterbarnens fördelning dels efter ålder, dels på barn i och utom äktenskap. 

De u t o m äktenskapliga barnen utgöra, som naturligt är, det stora 
flertalet, 23 638 eller 732 % av hela antalet. Särskiljas de i fosterhem vårdade 
barnen, blir övervikten för de utomäktenskapliga än större, 21 543 eller 79-8 %. 
De i barnhem vårdade fördela sig sålunda, att 3 245 eller 60"5 % äro barn i 
äktenskap och 2 122 barn utom äktenskap. Tab. O innehåller en mera detal
jerad procentuell fördelning efter börd. Den olikheten mellan städer och lands
bygd framträder, att övervikten för barn utom äktenskap är mer accentuerad 
i städerna. 

Vid jämförelse med 1931 förmärkes en tydlig höjning av de äktenskapliga 
barnens andel av hela barnantalet från 23"5 till 26-8 %. Denna tendens fram
trädde redan föregående treårsperiod; år 1928 var procenttalet 205. Föränd
ringen gäller både barnen i fosterhem och de i barnhem, men mest de senare. 

Medelåldern har i tab. O beräknats under antagande av jämn fördel
ning inom de särskilda åldersklasserna. Den har i allmänhet stigit och utgjor-
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Tab. P. Antal fosterbarn i och utom äktenskap år 1934 jämte deras åldersfördelning 
i procent. 

de 7'20 år emot 688 år 1931. För utomäktenskapliga var den 696 år emot 
6"53 år föregående redogörelseår. För barn i äktenskap har dock medelåldern 
sjunkit till 7,85 år från 802 år 1931. Åldersskillnaden mellan dessa båda grup
per tenderar således att minskas. Barnhemmens barn äro som vanligt i genom
snitt yngre, 6-47 år, än de i fosterhem vårdade, 7"34 år. 

Samm'a försteg i fråga om medelåldern, som åren 1928 och 1931 konstatera
des för landsbarn i förhållande till stadsbarn, för barn i fosterhem jämfört med 
barn i barnhem och för äktenskapliga barn gentemot utomäktenskapliga, gälla 
således också för 1934 års fosterbarn, och liksom 1931 gäller regeln därjämte 
för alla undergrupper i tab. O. 

Den ännu 1934 gällande övergångsbestämmelsen om undantagande från till
syn av fosterbarn födda före 1919 är e n orsak till höjningen av medelåldern. 
Därjämte torde nativitetens nedgång inverka, såsom nedan skall visas. 

Till de i stort sett konstanta differenserna mellan olika fosterbarnsgrupper 
är det svårare att finna förklaring. Beträffande sambandet mellan m e d e l 
ålder och börd kan dock hänvisas dels till de utomäktenskapliga års
kullarnas successiva minskning genom legitimering, dels till att de utomäkten
skapliga ha en betydligt högre dödlighet åtminstone i det första levnadsåret 
än de äktenskapliga barnen. Sannolikt är också »ingångsåldern» för barnen 
i äktenskap i allmänhet högre än för barnen utom äktenskap. 

Tab. P innehåller dels absoluta tal rörande i tab. O förekommande grupper, 
dels ock för var och en av grupperna den procentiska fördelningen efter ålder. 

Medelstyrkan av en ettårsklass ställde sig under de båda senaste statistikåren 
på sätt framgår av tablån på nästa sida (till skillnad från i föregående berät
telse ingå här från lokal tillsyn undantagna barn). 
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Alla åldersklasser äro svagare besatta än år 1931, men minskningen är ojäm
förligt kraftigare för de yngre än för de äldre. Minskningen för barn i första 
levnadsåret är starkare än nedgången av antalet levande födda, vilken för samt
liga barn belöper sig till 7 % och för barn utom äktenskap, som det här väsent
ligen gäller, till 19 %. Emedan tre nya årsklasser tillkommit, utan att de äld
sta på grund av övergångsstadgandet avgått, har totala fosterbarnsantalet för 
en tid ändå fortsatt att växa. 

I tab. 12 ingå uppgifter för de särskilda länen om antalet fosterbarn utom 
äktenskap med fördelning på landsbygd och städer samt på fosterhem och barn
hem. Rörande åldersfördelningen äro länsuppgifter icke tryckta, men finnas 
tillgängliga i statistiska centralbyrån. 

Antalet under år 1934 avlidna fosterbarn utgjorde 49, vilket mot
svarar 1"5 på 1 000. En förbättring är uppenbar, ty för 1931 var motsvarande 
tal 27 %0, och för 1928 utgjorde det 42 %0. För särskilda åldersklasser eller 
andra grupper ha på grund av materialets litenhet dödstal icke uträknats. För
bättringen torde delvis bero på den ändrade ålderssammansättningen. Den 
förut konstaterade överdödligheten i städernas synes på väg att försvinna. 

Vårdavgiftens storlek. De i primäruppgifterna meddelade ersättningsbelop
pen till barnafostrarna äro icke alldeles fullständiga. Det förekommer näm
ligen icke så få fall, där vårdavgiften icke kunnat uppgivas, antingen därför, 
att barnavårdsnämnden icke erhållit kännedom om densamma, eller emedan er
sättningen varierat från månad till månad, bestått i tillfälliga bidrag med klä
der eller dylikt. Från sådana fall har man sökt skilja dem, där alls ingen er
sättning utgått. Slutligen har i enstaka fall angivits, att barnet utlämnats mot 
engångsersättning. Av nedanstående tablå framgår, huru fosterbarnen (under 
lokal tillsyn) fördela sig efter ersättningsformen: 

1 Ett barn utlämnat mot både månatlig vårdavgift och engångsersättning. 
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Månatlig betalning är den dominerande ersättningsformen, framför allt för 
barn vårdade i fosterhem. Den stora del av klientelet, som de av barnavårds
nämnder omhändertagna barnen utgöra (omkring 43 %, se sid. 8) , får väl an
tagas så gott som helt tillhöra denna grupp. Utan avgift vårdas i fosterhem 
endast några få procent. Detta är mindre underligt, då enligt barnavårds
lagens bestämmelser barn intaget i barnhem är fosterbarn, även om ersättning 
ej utgår för vården, men däremot barn vårdat i fosterhem utan ersättning räk
nas som fosterbarn endast i fall nämnden så beslutat. Flertalet barn av den 
senare kategorien falla därför utanför området för barnavårdsstatistiken. 

Av barnhemmens barn vårdas icke mindre än en femtedel kostnadsfritt, och 
proportionen är högre på landsbygden än i städerna. En stor del av dispensär-
barnhemmen lämna kostnadsfri vård, i det att landstinget bestrider hela vård
kostnaden. 

Antalet fosterhem, där kostnadsfri vård lämnats, är liksom förut betydligt 
större på landsbygden (789) än i städerna (125). I alla dessa fall borde 
barnavårdsnämnden jämlikt 49 § 2 mom. fattat beslut om tillsyn, men såsom 
av följande avdelning framgår är antalet av ifrågavarande beslut avsevärt 
mindre. Det får antagas, att nämndernas redovisning av barnen i dylika fall 
innebär, att dessa verkligen stått under tillsyn, ehuru formellt beslut därom icke 
fattats. 

Uti tab. 12 uppgives för varje län antalet barn, som vårdats mot månatlig 
ersättning dels i fosterhem och dels i barnhem, ävensom medelvårdavgiften per 
månad för vartdera slaget av fosterbarn; detta medelvärde avser således icke 
vare sig mot engångsersättning, mot okänd ersättning eller utan ersättning 
vårdade barn; ej heller ifrågakomma i tabellen från lokal tillsyn undantagna 
barn utom i de värden, som angivas i noterna. 

Medelvårdavgiften för hela riket var för barn i fosterhem 2434 kr per må
nad och för barnhemmens barn 3670 kr eller för samtliga barn 2619 kr per 
månad. För båda grupperna visa städerna högre tal än landsbygden, nämligen 
2924 kr mot 2287 kr (fosterhem), respektive 3904 kr mot 3528 kr (barnhem). 
Skillnaden är betydligt större i fråga om fosterhemmen (städerna 28 % högre 
belopp) än för barnhemmen (11 %). Medelvårdavgiften har under de tre år, för 
vilka statistik utarbetats, utgjort 

och har sålunda i fråga om fosterhem blott på sistone sjunkit något, men be
träffande barnhem gått jämnt och ganska märkbart tillbaka. 

I det följande avse uppgifterna endast barn under lokal tillsyn. Jämföras 
länen inbördes, är variationen större beträffande barnhemmens barn än i fråga 
om fosterhemmens, beroende på det jämförelsevis ringa antalet barnhem. Hög
sta medelvårdavgiften för barn i fosterhem uppvisa Stockholms stad 
(38'33 kr) och Stockholms län samt beträffande landsbygden Kopparbergs län, 
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den minsta Västerbottens (1976 kr) och Blekinge län ävensom i fråga om stä
derna Kronobergs och Hallands län. Medelvårdavgiften för barnhem visar 
sig högst i Stockholms län (5671 kr) och Stockholms stad samt lägst i Ble
kinge (2247 kr) och Västernorrlands län. 

En mera samlad bild av vårdavgiftens variationer inom olika orter på lands
bygden kan erhållas genom gruppering av kommunerna liksom i tab. 3 efter 
förhärskande näringsgrenar. Denna indelning torde någorlunda 
sammanfalla med dyrortsgrupperingen, enligt vilken jordbrukskommunerna re
presentera billigaste ort oeh skogskommuner, blandade kommuner samt industri-
och övriga kommuner dyrorter i stigande skala. 

Nedan angivas medelvärden av vårdavgifterna för barn i fosterhem inom var 
och en av nämnda kommungrupper ävensom för var grupp antalet oeh pro
centen kostnadsfritt i fosterhem vårdade barn: 

Den stigande skalan återfinnes här med det undantaget, att de båda första 
kommungrupperna bytt plats, så att skogskommunerna ha det lägsta medeltalet 
av alla. Dessa kommuner tillhöra de glest befolkade skogs- och fjällbygderna i 
Värmland, Dalarne och Norrland. Det är betecknande, att antalet barn u t a n 
vårdavgift inom detta område är relativt högst. Inom gruppen jordbrukskom
muner är medelvårdavgiften också rätt låg eller omkring 22 kr. per månad, och 
antalet barn utan vårdavgift är det förhållandevis lägsta. Inom gruppen 
blandade kommuner hålla sig både medelvårdavgift och procenttal »gratisbarn» 
obetydligt över talen i nästföregående grupp. Vad slutligen angår industri-
och övriga kommuner, har denna grupp såväl den högsta vårdavgiften, närmare 
25 kr per månad, som ett relativt högt antal kostnadsfritt vårdade barn. 

överensstämmelsen med motsvarande tal för år 1931 är mycket god, oaktat 
kommungrupperingen icke är densamma. Skillnaden mellan talen för de olika 
grupperna är dock numera mindre än förr. 

Vårdavgiften för fosterbarn beror uppenbarligen mest av levnadskostnader
nas höjd på den ort, där barnet placerats. Dock utgör Norrland nu liksom tidi
gare ett undantag med något lägre vårdavgifter än som kunnat väntas av de 
högre levnadskostnaderna elär. 

Uppgifterna om fosterbarn utlämnade mot engångsersättning äro 
något flera 1934 än 1931, nämligen 210 mot 176, och de fördelade sig med 
187 på landsbygden (153 år 1931) och 23 i städerna (lika år 1931). Engångs
summans storlek var i 9 fall obekant för den rapporterande barnavårdsnämn
den, men hade i övriga fall ett medelvärde av 1482 kr på landsbygden, 1 678 kr 
i städerna och 1 505 kr. i hela riket eller något högre än föregående statistikår. 

1 Av samtliga i fosterhem vårdade barn. 
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Enligt 10 § i lagen om barn utom äktenskap skall belopp, som underhålls
skyldig åtagit sig att till barns underhåll utgiva en gång för alla, betalas till 
barnavårdsnämnden, som för beloppet skall hos riksförsäkringsanstalten eller 
svenskt försäkringsbolag åt barnet inköpa en livränta, där ej nämnden fin
ner annan anordning lämpligare. Vid 1934 års slut var antalet från riksförsäk
ringsanstalten utgående dylika livräntor 401, under det att försäkringsbola
gen endast i få fall torde ha anlitats. Bemärkas bör emellertid, att nu nämnda 
bestämmelser avse barn utom äktenskap oberoende av om barnet vistas hos 
modern eller utackorderats hos fosterföräldrar. 

Fosterbarn på grund av nämndernas beslut. Befrielse från tillsyn. Medelvårdtid. 
För två kategorier av barn gäller, att de normalt icke äro fosterbarn un
der barnavårdsnämndernas tillsyn, men genom nämndernas beslut i särskilda 
fall kunna förklaras såsom sådana. Den ena kategorien utgöres av barn, som 
vårdas i fosterhem, utan att ersättning för vården utgår (49 § 2 mom.).1 Den 
andra kategorien består av de fosterbarn i fosterhem eller barnhem, vilka äro 
födda före år 1919 (88 §) ; av de senare kvarstod som nämnt under redogörelse
året endast årsklassen 1918. 

Jämlikt endera av dessa bestämmelser funnos under år 1934 361 »fosterbarn 
på grund av nämndens beslut». Av hela antalet fosterbarn under lokal tillsyn 
utgör detta endast 1'2 %. På landsbygden komma 308, vilket tal motsvarar 1'4 %, 
och på städerna 53 eller 07 %. 

Dessa uppgifter ha emellertid mindre värde, då det verkliga antalet av nämn
da båda kategorier var m5'cket större, nämligen 357 barn under lokal tillsyn, 
födda före år 1919, och 914 dylika barn, vårdade i fosterhem utan ersättning. 
Omkring 1 260 barn synas sålunda rätteligen vara att betrakta som »fosterbarn 
på grund av nämndens beslut», och detta antal utgör 42 % av hela antalet foster
barn under lokal tills5-n. 

Enligt 60 § 4 mom. har barnavårdsnämnd möjlighet att befria enskilt foster
hem från tillsyn. Detta har skett i 120 fall, alltså ett försvinnande fåtal i för
hållande till hela antalet barn i fosterhem under lokal tillsyn, 25 110. Fler
talet av de 120 eller 78 vistades för övrigt i en kommun, Järvsö i Gävleborgs 
län, där de utackorderats av den på sid. 5 omtalade stiftelsen Erik och Jonas 
Jonssons minne, och inom Nacka i Stockholms län vistades 29 av de övriga. 
Sannolikt råder på många håll ännu obekantskap med dispensbestämmelsen, 
som infördes genom 1924 års lag. 

Befrielse från tillsjön, som avses i 60 § 1—3 mom., omtalas på sid. 41. 
Uppgifterna om fosterbarnens omsättning ha visat sig mindre tillför

litliga. Den förut meddelade länstabellen över antalet barn vid årets början 
och slut samt nykomna, avlidna och avgångna under året har därför denna 
gång icke medtagits. Om den relativa ökningen erhållas bättre uppgifter vid 
jämförelser mellan statistikåren, återgivna i början av detta kapitel. 

1 Även andra barn kunna bli föremål för dylikt beslut, nämligen sådana som intagits i annan 
anstalt än barnhem, t. ex. skolhem eller konvalescenthem, men över vilka tillsyn funnits behövlig. 
En kommun har redovisat åtta dylika fall, men då anstalten bör anses såsom barnhem, ha fallen 
icke här medräknats. 
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Et t uttryck för rörligheten hos fosterbarnsbeståndet är medelvårdti
d e n . Den beräknas ungefärligt genom division av medelantalet barn med an
talet avgångna under året. På grund av vad ovan anförts måste en sådan be
räkning dock giva ett osäkert resultat. Detta återgives likväl här tillika med 
motsvarande tal för tidigare år, som antagligen i ungefär samma mån avvika 
från verkligheten. 

Jämförelsen ger vid handen, att medelvårdtiden är stadd i ökning. Den större 
rörligheten bland fosterbarn, som vistas i städerna, är helt visst ett faktum, 
men själva siffran kan som sagt ej med säkerhet bestämmas. 
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Tab. 1. Kommuner (fattigvårdssamhällen) 



51 
och barnavårdsanstalter år 1934, länsvis. 



52 Tab. 2. Hela antalet barn, som varit föremål för 

1 I enskilt hem el. barnhem. — 2 Kol. 10 + kol. 11 minus några fä dubbelförda barn. — 3 Avser 



53 barnavårdsnämndernas verksamhet under år 1934, länsvis. 

nedast omhändertagna barn. 



54 

Tab. 3. Hela antalet barn, som varit föremål för barnavårdsnämndernas verk-
efter förhärskande 

1 I enskilt hem el. barnhem; inräknade i kol. 7—8. — 2 Kol. 9 + kol. 11 minns några fä dubbelförda 
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samhet under år 1934 inom rikets landskommuner, fördelade på grupper 
näringsgrenar. 

barn. 
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Tab. 4. Antal barn, som varit föremål för skyddsuppfostran och 

år 1934, 

1 Inräknat 90 barn födda 1917 eller tidigare, därav på landsbygden 80. — 2 D:o 54, resp. 48 



57 
samhällsvård, fördelade efter äktenskaplig börd, kön och födelseår, 
länsvis. 

— 3 D:o 32, resp. 27. — 4 D:o 27, resp. 26. 

5—371893 
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1 4 Se föregående uppslag. 
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Tab. 5. Barn, som varit föremål för skyddsuppfostran och samhälls-

1 Beträffande a n t a l e t barn , se tab. 2, kol. 7 och 8. 
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vård, fördelade efter orsaken till omhändertagandet, år 1934, länsvis. 
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Tab. 6. För skyddsuppfostran och samhällsvård omhänder-

1 Barn, vilkas omhändertagande beslutats, men ej verkställts under redogörelseåret, ingå icke i tabellen. 
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tagna barns omsättning och vårdform, år 1934, länsvis.1 

Jämför tab. 7 och 8. — 2 Beträffande antalet barn, se tab. 2, kol. 7 och 8. 
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Tab. 7. Barn, som varit föremål för skyddsuppfostran år 1934, sammandrag för 
hela riket. 

1 Barn, vilkas omhändertagande beslutats, men ej verkställts under redogörelseåret. 
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Tab. 8. Barn, som varit föremål för samhällsvård år 1934, sammandrag för 
hela riket. 

1 Inräknat 90 barn, födda 1917 eller tidigare. — 2 D:o 54. - 3 D:o 32. —4 D:o 27. — 5 Barn, 
vilkas omhändertagande beslutats, men ej verkställts under redogörelseåret. 

5f—371893 



66 
Tab. 9. Kommunernas utgifter för omhändertagna 

1 I tabellen ingå icke kostnader för ej omhändertagna barn, 9 634 kr., därav på landsbygden 9 332 kr. — 
samaällsvård under redogöreläeåret. Se tab. 10, rad 34—36.. 
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barns vård samt antalet vårdmånader år 1934, länsvis.1 

2 I kol. 24—25 ingå men i övriga kolumner saknas uppgifter för barn, som erhållit både skyddsoppfostran och 
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1-2 Se föregående uppslag. 
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Tab. 10. Kommunernas utgifter för omhändertagna barns vård 
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samt antalet vårdmånader år 1934, sammandrag för hela riket. 
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Tab. 11. Fosterbarn under barnavårdsnämndernas tillsyn år 1934, sammandrag för hela riket. 

1 Inräknat 60 barn födda före år 1918. — 2 D:o 38 barn. — 3 Inräknat 4 barn i annan anstalt 



74 Tab. 12. Fosterbarn under barnavårdsnämndernas tillsyn 

1 Inräknat 4 barn i annan anstalt. — 2 Jfr sid. 41. — 3 Om barn undantagna frän lokal tillsyn 



75 år 1934, antal och medelvårdavgift per månad, länsvis. 

medräknas kr 2287. — 4 D:o 3528. — 5 D:o 2924. — 6 D:o 3904. — 7 D:o 2434. — 8 D:o 3670. 
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